
Rentrée universitaire :
Djerad donne le coup d’envoi 

de l’année universitaire 
2020-2021

N°2882 Mercredi 16 Décembre 2020 - Prix: 15 DA - www.seybousetimes.dz

Quotidien indépendant d’informations générales times
Seybouse

Le président Tebboune reçoit un appel 
téléphonique de la chancelière 

allemande Angela Merkel

P.24

P.02

Scandale à l’hôpital
de Kouba :

Un médecin payé 
18 mois tout en étant

absent, Benbouzid frappe 
lourdement P.24

ANNABA 
Coup d’envoi de 

la rentrée universitaire 
2020/2021

 Le vaccin contre 
le Coronavirus sera 
«forcément gratuit 

pour tous» P.02

Saïd Bouteflika de 
nouveau face au juge

P.04

Tribunal de 
Sidi M’Hamed :

P.05

Les  cinq marins portés 
disparus retrouvés 

sains et saufs 

Port de 
Bouharoun :

P.24

Le Pr Benbouzid :



Mercredi 16 Décembre 2020

02 Actualité Seybouse Times

Le Président de 
la République, 
Abdelmadjid 

Tebboune, a reçu lundi dernier  
un appel téléphonique de la 
chancelière allemande, Angela 
Merkel qui s’est enquise de 
son état de santé et lors duquel 
les deux parties ont évoqué la 
coopération bilatérale et les 
moyens de sa promotion à 
l’avenir, indique la Présidence 
de la République dans un 
communiqué.
“Le Président de la République, 

Abdelmadjid Tebboune, a reçu 
lundi un appel téléphonique 
de la chancelière allemande, 
Angela Merkel qui s’est 
enquise de son état de santé”, 
précise la même source qui 
ajoute que “le Président de la 
République lui a exprimé ses 
vifs remerciements pour la 
prise en charge médicale qu’il 
a reçue en Allemagne”.
A cette occasion, les deux 
parties ont longuement évoqué 
“la situation épidémique et 
économique dans les deux 

pays, la coopération bilatérale 
et les moyens de sa promotion 
à l’avenir ainsi que des 
questions d’ordre régional 
d’intérêt commun, notamment 
les derniers développements 
en Libye”, souligne le 
communiqué.
“La chancelière allemande 
a exprimé ses souhaits de 
prompt rétablissement au 
Président Tebboune, le priant 
de transmettre l’expression de 
son amitié au peuple algérien”, 
a conclu le communiqué.

Le président Tebboune reçoit un appel téléphonique 
de la chancelière allemande Angela Merkel

Décès de Lamine Khène, ancien secrétaire d’Etat auprès du GPRA

Le Pr Benbouzid :
 Le vaccin contre le Coronavirus sera “forcément gratuit pour tous”

L’ancien secrétaire 
d’Etat auprès du 
Gouvernement 

provisoire de la République 
algérienne (GPRA) et ex-
médecin en chef de la wilaya 
II historique, Abderrahmane 
Khène, dit Lamine Khène, est 
décédé à l’âge de 89 ans, a-t-
on appris auprès du ministère 
des Moudjahidine et des 
Ayant-droits.

Né en 1931 à Collo, Lamine 
Khène a milité au sein du 
Mouvement pour le triomphe 
des libertés démocratiques 
(PPA-MTLD). Il effectuait 
des études en médecine à 
l’université d`Alger lorsqu’il 
fonda, avec d’autres 
compagnons d’armes, l’Union 
générale des étudiants 
musulmans algériens 
(UGEMA) en 1955.

Partisan de la grève des 
étudiants en 1956, il a 
rejoint l’Armée de libération 
nationale (ALN) où il a été 
promu capitaine chargé de la 

santé.
Lamine Khène qui fut l’un 
des premiers protagonistes de 
ce mouvement de grève, avait 
été le rédacteur de l’appel à la 
grève des étudiants, le 19 mai 
1956, à la demande de l’ancien 
président du GPRA, le défunt 
Benyoucef Benkhedda.  
A l`indépendance, il a terminé 
ses études de médecine et 
présidé l’organisme de mise 

en valeur des richesses du 
sous-sol algérien, puis l’office 
de coopération industrielle 
en 1966, avant d`être nommé 
ministre des travaux publics.
Le Dr Khène a également 
occupé les fonctions de 
secrétaire général de l’OPEP, 
puis celle de président de 
l’Organisation des nations 
unies pour le développement 
industriel (ONUDI).

Le vaccin préconisé contre 
le Coronavirus sera 
“forcément gratuit pour 

tous”, a annoncé, lundi à Alger, 
le ministre de la Santé, de la 
Population et de la Réforme 
hospitalière, Pr Abderrahmane 
Benbouzid, réitérant la démarche 
“prudentielle” de l’Algérie quant 
au choix de ce produit lequel 
n’est pas encore “fait “.
 “Je ne m’engage pas dans 
des décisions régaliennes. 
Néanmoins, la médecine a 
toujours été gratuite en Algérie, 
pourquoi voudriez-vous qu’on 
fasse payer les citoyens pour un 
péril?.
 Le vaccin contre la Covid-19 
sera donc forcément gratuit 
pour toutes les catégories de 
la population”, a rétorqué le 
ministre à une interpellation de la 
presse, en marge d’une rencontre 
virtuelle, abritée par le siège de 
son département, portant sur 
“l’accès équitable aux vaccins 
contre la Covid-19 en Afrique”.
 Aux côtés du Pr Benbouzid, 

étaient présents à cette rencontre 
de deux jours le ministre délégué 
à la Réforme hospitalière, Pr 
Smail Mesbah, ainsi qu’un 
représentant du ministre des 
Finances.
 Tout en soulignant que 
“l’annonce du choix et de la date 
du vaccin relève des attributions 
du président de la République ou 
du Premier ministre”, le ministre 
de la Santé a rappelé que ce sont 

ces derniers qui “arbitreront” le 
choix qui leur aura été soumis 
par le Comité scientifique ad 
hoc, précisant que, pour le 
moment, “le choix définitif n’a 
pas encore été fait!” .
“A ce jour, nous avons entrepris 
un travail de classement des 
paramètres de qualité, de prix...
etc, parmi les vaccins les plus 
avancés. Peut-être que dans 
quelques jours, un vaccin 

donnera de meilleurs résultats 
que d’autres”, a-t-il explicité, 
soulignant l’existence, à ce jour, 
de quelques 321 initiatives de 
recherches de vaccins dans le 
monde. 
 Réaffirmant la démarche 
“prudentielle” du pays 
quant au choix du remède 
anti-Coronavirus, le même 
responsable a réitéré la décision 
de l’Algérie d’attendre que 
le produit soit “qualifié”, à la 
lumière des expériences des pays 
déjà engagés dans la vaccination, 
rappelant la réduction de la phase 
3 des expérimentions opérée par 
les laboratoires en raison de 
“l’urgence” sanitaire mondiale.
 Interrogé sur le dispositif 
logistique lié à la vaccination, le 
ministre a estimé que “si le vaccin 
sera similaire aux produits que 
l’Algérie a l’habitude d’utiliser, 
cela ne posera aucun problème”, 
rappelant que le pays “a eu à 
vacciner 10.000 enfants en une 
semaine”.
 En revanche, si le choix est 

porté sur un autre vaccin, il y a 
“toute une logistique qui est en 
train d’être étudiée” s’agissant, 
entre autres, de son transport et 
de son conditionnement, a-t-il 
indiqué, avant de rappeler que la 
stratégie mise en place à cet effet 
est axée sur deux “Task Force”.
 L’une, qu’il préside lui-même, 
est relative au choix, au prix et 
à la stratégie de vaccination, 
alors que la seconde, impliquant 
divers départements ministériels, 
est chargée des aspects liés 
essentiellement à l’acquisition, 
au conditionnement et à 
l’acheminement du produit en 
question.
La rencontre, dédiée à l’accès des 
pays africains aux vaccins contre 
le Coronavirus, discutera du 
financement, de l’achat ainsi que 
“des stratégies de distribution, 
d’engagement communautaire 
et de communication” dans le 
souci de garantir la prise en 
charge du vaccin dans les Etats 
du continent, indiquent ses 
organisateurs.

Edité par la S.A.R.L MEDIACOM PRESSE
Direction, rédaction et administration :
46, rue Emir Abdelkader - Annaba

P.A.O SEYBOUSE Times
Site web: www.seybousetimes.dz

Email: redaction@seybousetimes.dz
       contact@seybousetimes.dz

Facebook : SEYBOUSE Times
Impression : SIE Constantine

Diffusion : EURL K.D.P.A cité Benzekri 
Bât F N ° : 424 Constantine

Les manuscrits, photo-
graphies ou tout autre 

document et illustration 
adressés ou remis

 à la rédaction ne seront 
pas rendus et ne feront 

l’objet d’aucune 
réclamation.

Reproduction interdite 
de tous articles sauf 

accord de la rédaction

Seybouse
Quotidien indépendant d’informations générales times

Directeur general :
Bicha salim

Directeur de la publication  :
Noureddine Boukraa

Directrice de la rédaction :
Bicha Bariza Nesrine
Tél/Fax : 038 45 58 35   
Tél/Fax : 038 45 58 36
Tél/Fax : 038 45 58 37

Email: redactionseybouse@
gmail.com

Pour votre publicité, 
s’adresser à l’entreprise 
nationale de communi-
cation d’édition et de 
publicité, ANEP. SPA,
1 AVENUE PASTEUR 

ALGER
TEL : 021/71 16 64
        021/73 71 28
FAX : 021/73 95 59
        021/73 99 19



Actualité 03Seybouse Times

Rentrée universitaire :
Djerad donne le coup d'envoi de l'année universitaire 

2020-2021

Formation professionnelle / 
rentrée :

 Le protocole sanitaire sera appliqué 
rigoureusement

Coronavirus :
 495 nouveaux cas, 431 
guérisons et 13 décès

Le Premier ministre, 
Abdelaziz Djerad, a 
donné hier mardi dans 

le cadre d'une visite de travail 
effectuée dans la wilaya de 
M'sila, le coup d'envoi de l'année 
universitaire 2020-2021, au 
pôle universitaire relevant de 
l'Université Mohamed Boudiaf.
La nouvelle rentrée universitaire 
a été marquée dans cette wilaya 
par la réception de 2.000 
places pédagogiques à l'Institut 
d'éducation physique et sportive, 
baptisé à l'occasion du nom du 
défunt moudjahid Abdelmadjid 
Alahem (1934-1996).
Le Premier ministre, qui a assisté 
à un exposé sur "Le référent de 

l'adéquation entre la formation 
et les métiers de l'enseignement 
supérieur'', dans le hall du pôle 

universitaire, a également visité 
un workshop de porteurs de 
projets innovants et un autre 

dédié à la numérisation des 
activités pédagogiques et de 
gouvernance.
M.Djerad assistera, par ailleurs, 
à la signature d'un accord-cadre 
entre l'Université Mohamed 
Boudiaf et la wilaya de M'sila 
concernant la contribution de 
l'université à l'amélioration de 
la gestion des affaires publiques 
locales.
A noter que l'université de M'sila 
accueille, cette année, environ 
35.000 étudiants, dont plus de 7 
000 nouveaux étudiants.
Selon la fiche technique du 
projet de l'Institut d'éducation 
physique et sportive, d'autres 
structures appartenant au 

même institut devraient être 
réceptionnées, notamment une 
piscine olympique et des terrains 
de jeux pour les sports collectifs.
Le Premier ministre est 
accompagné au cours de sa visite 
de travail dans la wilaya de M'sila, 
par le ministre de l'Intérieur, 
des Collectivités locales et de 
l'Aménagement du Territoire, 
Kamel Beldjoud, le ministre 
de l'Enseignement supérieur et 
de la Recherche scientifique, 
Abdelbaki Benziane, le ministre 
de l'Habitat, de l'Urbanisme et 
de la Ville, Kamel Nasri et le 
Conseiller du Président de la 
République, Abdelhafid Alahem.

La ministre de la Formation 
et de l’Enseignement 
professionnels, Houyam 

Ben Friha a affirmé dimanche 
à Alger l'engagement de son 
secteur à mettre en place les 
dispositifs nécessaires au respect 
du protocole sanitaire au sein des 
établissements de formation lors 
de la prochaine rentrée prévue 
pour le dimanche 20 décembre 
2020.
"Le secteur s’engage à mettre 
en place tous les dispositifs 
et mesures indispensables et 
nécessaires au respect strict et 
effectif du protocole sanitaire" 
au sein des établissements de 
formation pour se prémunir du 
coronavirus lors de la prochaine 
rentrée professionnelle, tels 
que le port de masques, la 
désinfection des matériels et 
le respect de la distanciation 
physique, a expliqué la ministre 

dans une déclaration à la presse en 
marge d’une visite d’inspection 
à l’Institut national spécialisé 
de la formation professionnelle 
(INSFP) à El Harrach.
Dans le même contexte, Mme. 
Ben Friha a fait état de la 
création d’une commission de 
wilaya présidée par le directeur 
départemental de la formation 
professionnelle, en charge du 
suivi du degré d’application de 
toutes ces mesures.
Dans le cadre de la numérisation 
du secteur, la ministre a également 
fait part des inscriptions qui se 
sont déroulées sur la plateforme 
"Mihnati" lancée au titre de la 
rentrée 2020-2021 au profit des 
candidats à la formation.
Toujours dans le registre des 
inscriptions, Mme. Ben Friha 
a fait savoir qu’une cellule 
de suivi a été créée au niveau 
central à l’effet d’assister les 

établissements en difficultés, 
affirmant que "la numérisation du 
secteur est une option stratégique 
irrévocable".
La plateforme numérique 
a pour vocation de faciliter 
la gestion, l’orientation et 
l’accompagnement des nouveaux 
inscrits durant leur parcours 
professionnel.
Elle vient en complément 
à la deuxième plateforme 
dite "Takwini" réservée 
exclusivement aux formateurs 
auxquels elle propose les divers 
programmes et méthodes de 
formation pour garantir un 
enseignement de qualité.
Dans un autre registre, la ministre 
a annoncé la mise en place de 
mécanismes pour rattraper le 
retard observé dans la soutenance 
des mémoires des apprentis en 
vue de leur permettre d’obtenir 
leur diplôme.

Quatre cent quatre-
vingt-quinze (495) 
nouveaux cas confirmés 

de Coronavirus, 431 guérisons 
et 13 décès ont été enregistrés 
durant les dernières 24 heures 
en Algérie, a annoncé, lundi 
à Alger, le porte-parole du 
Comité scientifique de suivi de 
l'évolution de la pandémie du 
Coronavirus, Dr Djamel Fourar.
Le total des cas confirmés 
s'élève ainsi à 92.597 dont 
495 nouveaux cas, soit 1,1 cas 
pour 100.000 habitants lors des 
dernières 24 heures, celui des 
décès à 2609 cas , alors que le 
nombre des patients guéris est 
passé à 60.888, a précisé Dr 
Fourar lors du point de presse 

quotidien consacré à l'évolution 
de la pandémie de Covid-19.
En outre, 14 wilayas ont 
recensé, durant les dernières 
24 heures, entre 1 et 9 cas, 17 
autres n'ont enregistré aucun 
cas, alors que 17 wilayas ont 
enregistré plus de 10 cas.
Par ailleurs, 43 patients sont 
actuellement en soins intensifs, 
a-t-il également fait savoir.
Le même responsable a souligné 
que la situation épidémiologique 
actuelle exige de tout citoyen 
vigilance et respect des règles 
d'hygiène et de distanciation 
physique, rappelant l'obligation 
du respect du confinement et du 
port du masque.

Mercredi 16 Décembre 2020
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Tribunal de Sidi M’Hamed:

Saïd Bouteflika de nouveau face au juge

Saïd Bouteflika a 
comparu avant hier, 
pour la première 

fois, devant une instance 
judiciaire civile pour 
des affaires liées à la 
corruption. Il a été entendu 
par un juge d’instruction 
du pôle spécial au tribunal 
de Sidi-M’hamed.
 Il est un peu plus de neuf 
heures lorsqu’un convoi 
de la gendarmerie s’arrête 
devant la porte arrière du 
célèbre tribunal d’Alger. 
Les barrières qui se sont 
ouvertes pour laisser 
passer le fourgon et les 
deux quatre-quatre se 
referment très rapidement.
Comme aux premières 
comparutions des anciens 
chefs de gouvernement et 
ministres de Bouteflika, 
l’accès du périmètre est 
strictement interdit aux 
citoyens. Le fourgon se 
rapproche de l’entrée de la 
bâtisse, les portes s’ouvrent, 
un détenu s’engouffre dans 
les couloirs du tribunal, 
nul ne voit son visage, 
mais tous connaissent son 
nom : Saïd Bouteflika. Le 
fait est considéré comme 
un évènement. Le frère 
et ancien conseiller du 
Président déchu comparaît 
pour la première fois 
pour des affaires liées à la 
corruption.

Au cours de l’été dernier, 
il avait été officiellement 
inculpé dans le lourd 
dossier de l’ancien garde 
des Sceaux, Tayeb Louh. 
Cette inculpation lui avait, 
cependant, été notifiée 
par un magistrat qui avait 
lui-même effectué un 
déplacement à la prison 
militaire de Blida où 
séjourne le prévenu depuis 
le 5 mai 2019. Durant 
son audition, il avait 
notamment dû répondre à 
des questions liées à l’envoi 
de sms dans lesquels il était 
demandé à Tayeb Louh de 
s’intéresser à des dossiers 
particuliers au niveau de 
la justice.
Des informations non 
démenties indiquent que 
Saïd Bouteflika s’est 
défendu en affirmant que 
sa position de conseiller du 
président de la République 
faisait de lui un homme 
extrêmement sollicité et 
qu’il avait toujours agi 
pour aider les personnes 
qui en avaient besoin. 
L’audition a également 
porté sur l’affaire de 
l’annulation du mandat 
d’arrêt international émis 
à l’encontre de Chakib 
Khelil, de son épouse et ses 
deux fils.
Selon les déclarations de 
l’ancien secrétaire général 

du ministère de la Justice 
(sous mandat de dépôt), le 
juge et le procureur de la 
République impliqués dans 
le dossier, l’annulation de 
ce mandat d’arrêt s’est 
effectuée à la demande 
de la présidence de la 
République. Sur le sujet, 
Saïd Bouteflika aurait 
déclaré qu’il s’agissait 
d’une décision de Abdelaziz 
Bouteflika.
Hier, au tribunal de Sidi-
M’hamed nul n’était 
encore en mesure de 
nous renseigner sur les 
raisons pour lesquelles 
avait été amené le prévenu. 
Sur place, certaines 
informations faisaient état 
d’une nouvelle audition 
dans le même dossier dans 
lequel il a été inculpé, celui 
de Tayeb Louh.
 La procédure se poursuit 
en effet à la lumière des 
derniers éléments auxquels 
est parvenue l’enquête 
judiciaire. Les dernières 
données sont, d’ailleurs, en 
lien avec l’ancien directeur 
chargé de la modernisation 
au niveau du ministère de 
la Justice.
Arrêté au mois d’octobre 
dernier, il a été inculpé 
et placé sous mandat 
de dépôt par un juge de 
Sidi-M’hamed chargé 
d’instruire l’affaire des 

bracelets électroniques. Il 
s’agit de la seconde affaire 
dans laquelle a été inculpé 
Tayeb Louh.
L’on sait, cependant, que 
le nom de Saïd Bouteflika 
a été également cité dans 
le dossier des frères 
Kouninef. Un magistrat 
instructeur avait, là aussi, 
effectué un déplacement à 
la prison militaire de Blida 
pour entendre le prévenu 
au sujet des relations qu’il 
entretenait avec les mis en 
cause et particulièrement 
Réda Kouninef.
Durant son procès, celui-
ci avait déclaré qu’il 
entretenait des relations 
« amicales et sans intérêt 
» avec le conseiller de 
Abdelaziz Bouteflika. 
Dans le rapport finalisant 
l’enquête menée dans 
le dossier des frères 
Kouninef, le nom de Saïd 
Bouteflika était apparu à 
la tête d’une longue liste 
de hautes personnalités 
et anciens ministres avec 
lesquels les prévenus 
avaient de nombreux 
contacts téléphoniques.
Si aucune information ne 
fait, pour l’heure, état de 
son inculpation dans ce 
dossier, il est, par contre, 
prévu, nous dit-on, qu’il 
soit entendu par le juge 
en charge du dossier du 

moment que ce dernier 
a entamé officiellement 
l’instruction de l’affaire 
impliquant 14 ministres et 
ex-responsables.
Elle donnera lieu à une 
ordonnance de renvoi 
dissociée de celle traitant 
exclusivement de l’affaire 
des Kouninef. Citée elle 
aussi dans le dossier, 
l’ancienne ministre des 
Télécommunications, 
Houda Feraoun, a été 
inculpée et placée sous 
mandat de dépôt dans ce 
cadre. Hier, les spéculations 
allaient donc bon train 
autour du tribunal de 
Sidi-M’hamed. En fin de 
matinée, Saïd Bouteflika 
se trouvait toujours au 
niveau du tribunal. Ce 
dernier est également 
appelé à comparaître 
prochainement dans 
un nouveau procès, lié, 
cette fois, à l’affaire pour 
laquelle il a été incarcéré à 
la prison militaire de Blida.
La Cour suprême a, en 
effet, décidé de rouvrir 
le dossier et d’organiser 
un nouveau procès qui se 
déroulera dans le même 
tribunal (militaire de 
Blida), mais avec une autre 
composante.
R. C.
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Présidée par le P/APC, 
Tahar Merabti, les 
travaux de la session 

ordinaire de l’APC, qui se sont 
déroulés, hier mardi, ont permis 
aux élus d’examiner le budget 
primitif 2021, élaboré par la 
commission des finances d’un 
montant de 1.685.238.747,62 
DA, soit une légère baisse 
comparativement à celui de 
l’exercice précédent a-t-on 
indiqué. Dans la répartition 
du budget, le plus gros de 
l’enveloppe est consacré à la 

gestion. Il est à noter cependant 
qu’avant l’ouverture des travaux. 
Trois des anciens élus décédés 
ont été honorés à cette occasion, 
il s’agit de Rachid Saidi, 

Mohamed Boulboul et Fernane. 
La cérémonie des hommages 
s’est déroulée en présence de 
leurs familles. “La commune de 
Annaba est entrain d’assister à des 
opérations d’aménagement et de 
cadre de vie vitale” a indiqué le P/
APC à propos de ce qui se raconte 
ailleurs. Et d’enchaîner plusieurs 
opérations ont trait à la lutte 
contre les fuites d’eau, l’éclairage 
public à l’exemple de la cite 
Beni M’haffeur, l’aménagement 
de la station de transport Kouch  
Noureddine, la réfection des 
routes et l’assainissement des 
avaloirs contre les inondations” 

a encore souligné le maire 
Tahar . Dans les débats certains 
intervenants n’ont pas manqué de 
faire part de leurs préoccupations 
quant à l’état de certaines batisses 
de la commune aux services des 
citoyens à l’exemple de la salle 
servant pour formaliser les actes 
de mariages ou encore le mauvais 
état du service du contentieux au 
niveau de l’hôtel de ville ainsi 
que des salles de soins réservées 
pour le secteur de l’éducation 
nationale “a indiqué Docteur 
Azouz, un membre élu. Les 
mêmes élus se sont longuement 
étalés sur la convention signée 

avec EPIC Annaba et les clauses 
portées lors de la signature. “ On 
ne peut pas à chaque fois dégager 
des enveloppes financières sans 
pour autant s’assurer des travaux 
accomplis et les améliorations 
constatées lorsque des citoyens 
ne cessent de réclamer des bennes 
et se lamentent des déchets 
éparpillés sur le sol indiquent 
-ils. Enfin l’APC n’a pas manqué 
de mieux se mobiliser car tout le 
monde sait que beaucoup reste à 
faire encore dans le domaine du 
développement local. “dira le P/
APC.

ANNABA / APC
 AGO : Un budget primitif de plus de plus 186 milliards 

voté et 10 opérations inscrites au menu

ANNABA / Enseignement supérieur
Coup d’envoi de la rentrée universitaire 2020/2021 

L’université ‘’Ahmed 
El Bouni’’  a accueilli 
dans son amphi  ‘’Aissa 

Djabelkhir’’  la délégation des 
officiels conviés à la cérémonie 
solennelle marquant la rentrée 
universitaire 2020/2021, conduite par 
le wali  d’Annaba, Berrimi Djamel 
Eddine’’  et le P/APW.  Après avoir 
assisté à l’allocution du ministre de 
l’enseignement supérieur par vidéo, 
le recteur professeur Mohamed 
Manaâ  , dressa un tableau des plus 
exhaustifs sur l’état des lieux de 
l’établissement et les infrastructures 
disponibles. Il dira dans ce contexte 
que la responsabilité incombe à la 
communauté estudiantine qui devra 
faire face aux défis qui s’imposent 
aujourd’hui à notre pays dans un 
contexte mondial marqué par des 
mutations profondes.
La plus importante des mesures 

prises à l’occasion de la rentrée 
des classes, est, celle qui concerne 
le mode présentiel des cours. 
S’agissant de la programmation des 
cours, ce dernier a expliqué que les 

étudiants auront deux jours de cours 
en mode présentiel par semaine », 
avant de préciser que le reste des 
cours sera dispensé en ligne, par 
visioconférence. Le recteur a ainsi 

fait état de l’application « stricte» 
d’un protocole sanitaire pour le mode 
d’enseignement en présentiel, et 
l’adoption du système de groupes qui 
concernera le tiers des étudiants et 

uniquement les matières essentielles. 
L’enseignement en mode présentiel, 
sera assuré pour une moyenne de 12 
semaines par semestre et les cours 
restants seront dispensés en ligne. 
Il a aussi indiqué que l’université 
d’Annaba a pris toutes les mesures 
nécessaires concernant la pandémie 
Coronavirus. A cet effet, elle a pris 
un ensemble de mesures préventives 
pour suivre le rythme des procédures 
liées à la reprise des activités 
pédagogiques où il a été mis en place 
un protocole de santé pour recevoir 
les groupes à travers des sections, 
selon un calendrier pré établi pour 
toutes les étapes d’enseignement, 
de la licence au Master. Le même 
responsable a indiqué que plus 3000 
étudiants rejoindront les classes à la 
faculté d’El Bouni.

Tayeb Zgaoula

Sihem Ferdjallah

ANNABA / Gendarmerie de la gendarmerie

Campagne de sensibilisation contre les accidents de la route 
et contrôle des véhicules poids lourds en surcharge

Une campagne de 
sensibilisation contre 
les accidents a été 

menée, hier mardi, et qui 
s’étalera jusqu’au 05 janvier 
par le regroupement de la 
gendarmerie d’Annaba au 
profit   des citoyens à  Oued 
Zied.  Cette campagne a vu la 
présence des gendarmes. Les 
intervenants ont tenté dans 
le cadre de cette action de 
prévention de mettre l’accent 
sur les dangers découlant 
du non-respect du code de 
la route et de la survenance 
des accidents que cela peut 
engendrer.
Selon ces derniers, cette 
campagne a été lancée au 
moment où la direction des 
travaux publics s’est dotée 

d’un pèse-essieux pour le 
contrôle de la surcharge 
des camions de transport, 
dans le but de réduire 
ce type d’infraction et 
préserver l’infrastructure 

routière, selon la chargée 
de communication du 
groupement de gendarmerie 
de Annaba.
Les points de contrôle seront 
munis d’équipement de 

pesage, qui permettront, 
d’après les explications 
fournies de déceler les 
éventuels infractions en 
matière de charges autorisées 
où le conducteur du camion 

sera verbalisé, en cas de 
dépassement du seuil fixé par 
la réglementation. Notons 
que “Toutes les mesures 
sécuritaires nécessaires ont 
été prises en vue de garantir 
la sécurité publique en 
engageant toutes les unités 
relevant du groupement 
à l’instar des sections de 
sécurité routière et de 
sécurité et d’intervention afin 
d’assurer une surveillance 
efficace du territoire”, a 
précisé notre source. Tous les 
moyens humains et matériels 
ont été mobilisés “pour mettre 
en œuvre ce plan en adoptant 
un système à même d’assurer 
une couverture totale, 
notamment durant les heures 
de pointe”, a-t-il ajouté.

Sihem Ferdjallah



Un vieillard a été grièvement blessé dans 
un accident de la circulation, survenu 
avant-hier soir, à la cité Bouzaaroura de la 

commune d’El Bouni, a-t-on appris du chargé de la 
communication de la Protection civile.
Cet accident, qui s’est produit sur la route nationale 
RN 16 suite à un télescopage violent entre deux (2) 
camions, a causé des blessures à un homme âgé de 
60 ans, a indiqué le même responsable. Le blessé a 
été transféré directement au CHU ‘’Ibn Rochd’’ pour 
recevoir les soins nécessaires tandis qu’une enquête 
a été diligentée par les éléments de la sureté afin de 
déterminer les circonstances exactes de cet accident.

Le stationnement au cœur 
et aux alentours du centre-
ville  demeure  un véritable 

casse-tête. Les rares parkings 
existants étant très tôt saturés et 
en attendant la réalisation de ceux 
programmés, les automobilistes 
restent confrontés au risque du 
redoutable "sabot" ou pire encore 
voir leurs véhicules dirigés vers la 
fourrière. Après avoir mené avec 
succès une série d’interventions 
ces derniers mois, qui se sont 
soldées par l’assainissement des 
espaces publics ainsi que les 
trottoirs squattés par les vendeurs à 
la sauvette et les indus gardiens de 
parkings sauvages, les éléments de 
la sureté nationale ont ciblé, cette 
fois-ci, les véhicules garés sans 
conformité à la règlementation en 

vigueur, puisque les automobilistes 
ont certainement fortement 
remarqué l'intense activité, ces 
dernières semaines, des services 
de sécurité au niveau des rues 
d’Annaba. 
En effet, depuis quelques jours, 
les services de la sureté mènent 
une dure campagne contre les 
stationnements anarchiques. 

Cette fois-ci, ils ont opté pour des 
mesures contraignantes en plaçant 
des sabots aux véhicules des 
contrevenants à la règlementation 
routière. A leur grande surprise, 
plusieurs propriétaires ont du 
faire le parcours du combattant, 
pour qu’on leur retire le sabot…
Désormais, plus question de tolérer 
ces dépassements, la loi sera 

appliquée dans toute sa rigueur 
et la police délivrera des procès à 
tous les contrevenants", indique 
notre source. Ces mesures ont été 
prises contre ceux qui stationnent 
leurs véhicules de manière 
anarchique, empêchant les autres 
véhicules de quitter des garages ou 
parkings. Une situation qui gêne 
ainsi la circulation des automobile 
et des piétons. Les automobilistes 
doivent désormais s'assurer de 
la présence des agents de l'ordre 
pour se conformer à la loi et éviter 
des embouteillages aux heures de 
pointe surtout au niveau de plusieurs 
établissements, notamment les 
banques, les agences de Mobilis 
et Ooredoo où la circulation 
est particulièrement dense, une 
situation qualifiée d‘inadmissible. 
Certains automobilistes n’ont pas 

bien retenu les cours dispensés par 
les auto-écoles...ils se permettent 
de stationner au vu et au su de tout 
le monde, sur les passages réservés 
aux piétons, les trottoirs, les 
intersections et virages, les entrées 
de garages, etc. Par ailleurs, la 
sureté de la wilaya appelle les 
automobilistes à respecter la 
loi et à garer leurs voitures de 
manière à ne pas perturber le trafic 
routier.  Surtout que le phénomène 
de stationnement en deuxième 
position a pris de l‘ampleur ces 
dernières années. Avec la lutte sans 
merci enclenchée par les autorités 
locales contre le marché informel, 
plusieurs voies ont été libérées et 
ont permis une meilleure fluidité 
de la circulation, notamment au 
niveau de la rue Larbi Tebessi, ‘’La 
colonne’’ et autres artères. 

Les futurs bénéficiaires du 
quota des 500 logements 
publics locatifs de Chabia 

des  cité Boukhadra 3 , Bidari, 
et Ain Chhoud relevant de la 
commune ‘’El Bouni’’  se sont 
insurgés,avant-hier soir, devant 
le siège de la wilaya d’Annaba,  
pour dénoncer les retards accrus 
que connait l’opération de 

leur relogement. Ces derniers 
auraient eu des promesses, d’être 
relogés en 2015, mais en vain.  
Les travaux de construction 
de leur projet de logement 
connaissent d’énormes retards. 
Les protestataires revendiquent 
l’intervention des responsables 
concernés à leur tête le premier 
responsable de l’exécutif afin 
d’accélérer la cadence des 

travaux et de réceptionner leurs 
logements dans les meilleurs 
délais possibles. Ils menacent 
de recourir à d’autres actions 

de protestation en cas de non 
satisfaction de leurs doléances, 
à savoir leur recasement cet 
hiver. Les plaignants des 
bidonvilles affirment, qu’ils 
ont du mal à supporter les 
conditions lamentables actuelles 
de vie depuis des années, en 
l’absence du strict minimum des 
commodités d'une vie digne. 
Selon leur déclaration « Nous 

vivons un véritable calvaire, et 
nous occupons des logements de 
fortune que nous avions nous-
mêmes réalisés avec nos propres 
moyens. Les citoyens ont ras-
le-bol d’attendre et sollicite la 
compréhension des autorités 
concernées afin d’intercéder 
auprès de qui de droit pour afin 
de trouver une solution à cette 
problématique.
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ANNABA / Stationnement anarchique

La police opte pour des mesures plus coercitives 
Plusieurs véhicules bloqués par des sabots  

ANNABA / logements

Les futures bénéficiaires du quota des 500 logements 
publics locatifs de Chabia s’insurgent

Imen Boulmaiz

Sarah Yahia

ANNABA : Accidents 
de la route

Un blessé grave 
dans une collision 

impliquant 
deux camions à 

Bouzaaroura

EMIGRATION CLANDESTINE
Les harragas algériens portés disparus 
retrouvés dans des prisons en Tunisie

Portés disparus en 
Algérie, plusieurs 
harragas algériens 

ont été retrouvés dans les 
geôles de la Tunisie. Selon 
nos confrères d’El Watan, 
il s’agit de 14 harragas qui 
ont pris le large à partir de le 
plage d’el kos, dans le nuit 
de 09 novembre dernier, 
en direction des cotes 
ibériques, sans savoir que 
quelques heures plus tard, 
ils allaient se perdre en mer, 
avant qu’ils ne finissent 
dans les geôles de la prison 
d’El Mornaguia, en Tunisie.
« Ils pensaient qu’ils 
avaient accosté à l’ile de 
carrera, une zone militaire, 
située au sud des côtes 
espagnoles » c’est ainsi que 
les proches des harragas 
disparus ont commencé leur 
récit avant d’ajouter que « 
deux semaines plus tard il 
s’est avéré que nos enfants 
s’étaient perdus en mer ». Le 

parent d’un disparu précise 
que le groupe des harragas a 
été « repéré le 11 novembre 
par la marine italienne 
grâce à leurs téléphones 
portables. Les italiens ont 
contacté le bateau le plus 
proche, et celui-ci était par 
hasard à destination de le 
Tunisie, il les a acheminés 
vers ce pays ».
Toujours selon ce proche, 
l’information de leur 
acheminement vers la 
Tunisie a été relatée en 
boucle dès le lendemain 
par la chaine El-nahar, et 

depuis, c’est silence radio 
sur l’affaire, jusqu’à avant-
hier, quand le CPID, centre 
de détention, les disparus 
en mer basé en Espagne a 
localisé le lieu où se trouvent 
ces harragas, comme 
l’indique une militante 
humanitaire qui souhaite 
les faire libérer dans les 
prochains jours. 
 « Il y a des tunisiens qui 
nous ont beaucoup aidé », 
affirme l’un des proches des 
disparus qui assure que les 
familles ne sont pas restées à 
ne rien faire, et qu’elles ont 

beaucoup tenté d’avoir des 
nouvelles de leurs enfants.
« Un tunisien nous a assuré 
que cinq (5) parmi les 
jeunes disparus sont à El 
Mornaguia » a-t-il souligné, 
avant de rajouter plus loin 
que « la semaine passée 
un autre avait pu accéder 
à la prison, il a remis les 
vêtements et de la nourriture 
à un harrag de Dellys.
Selon lui, il y a 43 algériens 
dans ce pénitencier. Certes 
on est soulagés que nos 
enfants soient en vie, mais on 
craignait que les tunisiens 
leur collent quelque chose 
de grave ».
Le consulat de l’Algérie 
en Tunisie ainsi que le 
ministère les affaires 
étrangères n’ont pas pris 
contact avec les familles 
malgré qu’ils on été alertés 
à plusieurs reprises par ces 
dernières.



Mercredi 16 Décembre 2020

National 07Seybouse Times

Le projet du port centre d’El Hemdania et le renouvellement 
de la flotte aérienne pour accéder au marché africain

Le ministre des Transports, 
Lazhar Hani a indiqué 
lundi dernier  à Alger 

que la réalisation du projet du 
port centre d’El Hemdania à 
Cherchell et le renouvellement de 
la flotte d’Air Algérie, seront les 
principales clés pour accéder au 
marché africain.
Invité du Forum de la radio 
nationale, le ministre a précisé 
que le renouvellement de la flotte 
de la compagnie nationale Air 
Algérie, qui compte 56 avions, 
“nous permettra d’ouvrir de 10 à 
12 nouvelles lignes vers des pays 
d’Afrique”.
S’agissant de la réalisation du port 
centre d’El Hemdania, M. Hani a 
qualifié cette future infrastructure 
portuaire de “projet du siècle” 
en ce sens qu’il profitera à 
“l’Algérie, les pays africains, et 
aux pays voisins”. Le port devra 
accueillir près de 6.5 millions de 
conteneurs et sera érigé en hub 
de services commerciaux dans la 
région, a-t-il assuré.
Par ailleurs, le ministre a évoqué 
la problématique d’amélioration 
des prestations offertes par Air 
Algérie qui se doit de chercher 
les moyens de développement et 
de modernisation de ses services 
pour pouvoir être compétitive 

après un arrêt quasi total de 
plusieurs mois.
Le secteur examine actuellement 
la possibilité de créer une 
compagnie aérienne publique 
spécialisée dans les lignes 
intérieures, a-t-il fait savoir, 
relevant qu’il s’agit aussi 
d’examiner la relation de la 
compagnie à créer avec Air 
Algérie qui pourra y avoir des 
participations.
Abordant l’ouverture du transport 
de et vers l’étranger et le transport 
interwilayas, le ministre a indiqué 
que les sociétés concernées sont 
prêtes à entamer le travail, la 
décision demeure toutefois du 
ressort des hautes autorités du 
pays après consultation du Comité 
scientifique, avant de relever que 
les sociétés de transport activant 
actuellement respectaient les 
mesures préventives annoncées 
par le ministère.
Et de rappeler le montant des 
pertes subies par le secteur en 
raison de la pandémie qui s’élève 
à près de 40 milliards de da pour 
Air Algérie, et près de 7 milliards 
de da pour L’Entreprise nationale 
de transport Maritime de 
voyageurs (ENTMV). Qualifiant 
ces pertes de “considérables”, 
le ministre a assuré que l’Etat 

œuvrait à couvrir les salaires, les 
frais de maintenance et autres.
Concernant la modernisation 
des ports, le ministre a reconnu 
que ces derniers sont “encore 
défaillants dans leur travail”, ce 
qui exige de fournir un matériel 
moderne adapté à la nouvelle 
situation, de créer des espaces 
pour accueillir les conteneurs 
et le matériel de manutention, 
précisant que le ministère prévoit 
un programme spécial pour la 
prise en charge de cet aspect.
S’agissant du transport de 
marchandises, il a fait savoir que 
l’Algérie “ne dispose pas d’une 
flotte pour le transport maritime 
de la marchandise sèche, d’où 
la maitrise par les étrangers du 
marché”, ce qui exige la mise en 
place d’un programme à cet effet.
Des discussions sont entretenues 
avec les partenaires étrangers 
sur la possibilité de création 
d’une entreprise de construction 
et de maintenance navale, en 
partenariat avec des opérateurs 
nationaux, vu les moyens et les 
technologies modernes qu’exige 
la construction navale.
Il est prévu la réception d’un 
nouveau navire pour le transport 
des voyageurs d’une capacité de 
1800 voyageurs devant être mis 

en service en janvier prochain.
En ce qui concerne le transport 
routier, le ministre a affirmé que 
la gestion du transport scolaire 
relève des prérogatives des 
collectivités locales qui sont 
chargées de l’organiser, mettant 
en exergue que les instructions 
du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune sont 
claires concernant ce volet.
Pour ce qui est du problème de 
la vétusté des bus utilisés dans 
le transport routier, il a fait état 
des discussions avec le ministère 
de l’Industrie afin de “trouver 
une solution soit à travers 
l’importation ou l’industrie 
nationale”.
Le ministre a en outre appelé 
les professionnels du secteur 
à s’organiser en organisations 
ou en mutuelles qui leur 
permettront de coordonner 
avec le ministère concerné sur 
la prise de décisions liées à 
leurs activités, en particulier les 
droits, les lois, les équipements 
et de nombreux domaines, 
exprimant la disposition du 
secteur d’accompagner les 
professionnels dans l’acquisition 
de nouveaux bus.
Quant au déficit enregistré 
en matière de transport dans 

certaines régions, le ministre a 
fait état “d’instructions données 
à tous les directeurs de wilayas 
à l’effet d’accorder des licences 
aux transporteurs dans les zones 
qui disposent de peu de lignes”, 
préconisant une organisation 
des transporteurs afin d’éviter la 
saturation des lignes au détriment 
d’autres lignes et d’assurer 
l’équilibre dans les prestations 
prodiguées.
S’agissant du métro d’Alger, il 
a indiqué que le service de cette 
entreprise reprendra avec celui du 
transport ferroviaire, relevant que 
toutes les dispositions sanitaires 
et préventives ont été prises à cet 
égard, sans pour autant avancer 
une date pour la reprise des 
activités de ces deux entreprises.
Concernant l’activité du transport 
par taxi dans le cadre des nouvelles 
applications électroniques telles 
“Wesselni” et “Temtem”, mises 
sous la tutelle du ministère 
du Commerce, le ministre a 
souligné que le secteur envisage 
de proposer au Gouvernement un 
projet de loi visant à réglementer 
leurs activités, afin d’établir 
l’égalité des chances avec les 
autres chauffeurs de taxi en 
matière de fiscalité et autres 
charges financières.



Une légion d’honneur au maréchal Sissi en catimini… qui 
finit par faire du bruit

Explosion à Beyrouth 
Hassan Diab refuse de comparaitre devant le procureur 

qui l’a inculpé

La remise de la légion 
d’honneur au président 
égyptien, le maréchal 

Abdel Fattah al-Sissi, lors 
d’un diner d’État à l’Élysée la 
semaine dernière, a ravivé les 
critiques sur la façon dont la 
presse française a été tenue à 
l’écart de plusieurs étapes de 
cette visite officielle.
Un pharaon à Paris. 
Cérémonie en grande pompe 
aux Invalides, rencontres avec 
les plus hauts personnages de 
l’État, du président du Sénat 
à la maire de Paris, diner en 
tenue de gala au palais de 
l’Élysée. Ces images de la 
visite du président égyptien 
Abdel Fattah al-Sissi ont été 
révélées mercredi 8 décembre 
par l’émission Quotidien sur 
la chaine TMC, qui a dû aller 
les chercher sur le site de la 
présidence égyptienne.
“Nous retiendrons que pour 
la première fois nous sommes 
allés sur le site d’un régime 
autoritaire pour savoir ce 
qu’il se passe à l’Élysée”, a 
conclut le présentateur Yann 
Barthès après la diffusion de 
ces séquences, qui n’avaient 
pas été ouvertes à la presse 
française.
C’est ainsi que le moment 
où le président Emmanuel 
Macron a remis la grand-
croix de la Légion d’honneur 
à son homologue égyptien n’a 
été immortalisé que par un 
caméraman de la délégation 
égyptienne. Cette décoration 
en catimini a soulevé un 
tollé parmi les défenseurs 

des droits humains. Un 
intellectuel italien, Corrado 
Augias, a même rendu sa 
légion d’honneur, lundi 14 
décembre, pour protester la 
distinction d’une personne 
qu’il juge “complice de 
comportements criminels”.
Du côté de la presse française, 
la polémique autour de cette 
décoration protocolaire ravive 
le sentiment d’avoir été tenue 
à l’écart de tout un pan de la 
visite officielle du maréchal 
Sissi. Les journalistes ont 
uniquement été autorisés 
à assister à l’accueil du 
président égyptien par son 
homologue français au palais 
de l’Élysée, ainsi qu’à la 
conférence de presse qui a 
suivi.
“On n’est jamais présents 
pour la remise du collier 

de la légion d’honneur aux 
dignitaires étrangers. Mais 
j’ai pas le souvenir d’avoir 
déjà vu un diner d’État qui 
ne soit pas couvert par la 
presse”, affirme Jacques Witt, 
photojournaliste depuis une 
trentaine d’années. La cour 
du palais de l’Élysée est alors 
ouverte aux médias dans la 
soirée pour leur permettre 
de filmer et photographier 
l’arrivée des invités.
“On a découvert a posteriori 
ces images de Sissi sur 
Quotidien. On n’a pas eu accès 
au programme complet de la 
visite et le diner d’État n’était 
pas marqué sur l’agenda 
présidentiel”, renchérit un 
journaliste qui suit l’Élysée, 
également membre de 
l’Association de la presse 
présidentielle. “En France, 

on n’est pas dans une culture 
de transparence à l’anglo-
saxonne, où les rencontres 
de chaque conseiller sont 
inscrites à l’agenda.”
La question de la légion 
d’honneur n’avait alors pas 
été évoquée. Les visites d’État 
en France sont pourtant le 
fruit d’une mécanique bien 
rodée, avec plusieurs passages 
obligés : diner de gala, 
cérémonie aux Invalides et à 
l’Arc de Triomphe,  passage 
à l’Assemblée nationale et 
au Sénat, visite à la mairie de 
Paris, etc. 
Dès le 3 décembre, le ministère 
des Affaires Étrangères 
avait ainsi communiqué 
un planning de la visite du 
maréchal Sissi pour permettre 
aux agences et aux médias du 
Comité de liaison de la presse 

de se partager les différents 
événements à couvrir.
À peine deux heures après cet 
envoi, le Comité de liaison a 
envoyé un nouveau message 
aux médias annonçant que 
ces dispositions avaient été 
annulées par le Quai d’Orsay 
car l’Élysée prenait la main 
sur la procédure. Les étapes 
mentionnées dans le planning 
précédent n’ont finalement pas 
été ouvertes aux journalistes.
La présidence française 
affirme de son côté n’avoir 
aucunement “repris la main” 
sur les dispositions médias de 
cette visite. Selon une source 
de l’Élysée, jointe lundi 14 
décembre, l’accréditation 
pour chaque étape relevait des 
autorités auxquelles rendait 
visite le maréchal Sissi. Quant 
au diner d’État, l’Élysée n’a 
pas jugé utile de laisser la 
cour ouverte aux médias car 
“en raison du Covid, il n’y 
avait qu’une vingtaine de 
personnes, dont la plupart 
étaient venues trois heures 
avant”, quand les journalistes 
étaient présents.
La presse française ayant 
été tenue à distance, ce sont 
finalement les images de 
la délégation égyptienne, 
montées pour souligner 
l’accueil fastueux réservé au 
maréchal Sissi, qui ont fait 
le tour de la Toile et donné 
un écho supplémentaire à 
une remise de décoration mal 
assumée côté français.

Au Liban, le 
Premier ministre 
démissionnaire, 

Hassan Diab, a refusé ce 
lundi d’être interrogé par 
le procureur Fadi Sawan, 
qui l’a inculpé la semaine 
dernière pour négligence et 
manquement dans le cadre de 
l’enquête sur l’explosion du 4 
août au port de Beyrouth. Ce 
drame, on s’en souvient, avait 
fait 200 morts, plus de 6 500 
blessés et détruit une partie de 
la capitale libanaise.
Dans la foulée de son 
inculpation la semaine 
dernière, Hassane Diab avait 
affirmé que ce n’était pas 
sa personne qui était visée, 

mais la fonction de Premier 
ministre, attribuée à un sunnite 
dans le système confessionnel 
libanais.
Cette défense, qui joue sur la 
fibre confessionnelle, a payé. 
La communauté sunnite a fait 
bloc derrière lu. Les anciens 
Premiers ministres, le mufti 
de la République, la plus haute 
instance religieuse sunnite 
du pays, et de nombreuses 
personnalités politiques 
de cette communauté se 
sont dressées, comme un 
rempart, pour refuser ce 
qu’elles estiment être « une 
atteinte » au poste de chef du 
gouvernement.
Rappelant qu’il avait déjà 

répondu en août aux questions 
du procureur Fadi Sawan, 
Hassan Diab estime que 
son inculpation viole les 
dispositions de la Constitution. 
La loi prévoit en effet que 
les présidents, les chefs de 
gouvernement, les ministres 
et les députés ne peuvent être 
jugés que par une Cour spéciale 
créée par le Parlement.
Le procureur Fadi Sawan a 
fixé une autre date, vendredi 
prochain, pour entendre le 
Premier ministre. Mais il y 
a peu de chance que Hassan 
Diab change d’avis d’ici là.
Le ministre de l’Intérieur, 
également un sunnite, a 
annoncé qu’il refuserait de 

procéder à l’arrestation de 
Hassan Diab si le procureur 

Fadi Sawan l’ordonnait.
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les voix du Sahel au diapason du monde

«Les Misérables» de Ladj Ly nominés aux BIFA
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Entrez dans l’univers 
de Sahel Sounds, un 
label qui propose de 

découvrir des artistes de la 
région à travers des morceaux 
enregistrés sur smartphone.
C’est le même principe que 
les bonnes vieilles cassettes 
enregistrées dans une cave, 
recopiées mille fois et 
partagées entre fans. Sauf 
qu’aujourd’hui, il suffit aux 
musiciens du Sahel d’un 
smartphone et d’un message 
WhatsApp pour se faire 
connaître à travers le monde. 
C’est ce qu’espère Ali Traoré, 
26 ans. Dans une cour de 
Bamako au sol de terre, 
encombrée de scooters et de 
jerrycans, le jeune homme, 
tout de noir vêtu, se met à 
gratter les cordes de sa guitare 
acoustique. À ses côtés, 
Hamadoun Guindo frappe 
en rythme sur une calebasse.
Ali, dont le nom d’artiste 
est « Bounaly », chante 
sa nostalgie, les dunes de 
Niafounké, sa ville natale, 
celle aussi de l’immense 
chanteur et guitariste Ali 
Farka Touré, qu’il a quittée en 
2010 pour étudier à Bamako, 
deux ans avant l’avancée 
des djihadistes dans le Nord. 
Sourire aux lèvres, il appuie 
après quelques minutes sur 
la touche « stop » de son 
smartphone. Il n’y a plus 
qu’à envoyer le morceau 
par WhatsApp à Christopher 
Kirkley, le fondateur du 
label Sahel Sounds, qui 
vit dans l’Oregon, sur la 
côte ouest des États-Unis.
closevolume_off
Dans une région du monde 

où le taux de non bancarisés 
reste élevé, où les SMS et 
le trafic de données sur les 
mobiles sont hors de prix, le 
streaming peine encore à se 
démocratiser véritablement 
en Afrique. Aussi, les artistes 
locaux en quête de notoriété 
ont-ils pris pour habitude de 
faire circuler leurs titres de 
musique par l’intermédiaire 
de l’application 
mobile de messagerie 
instantanée WhatsApp.
Le téléphone comme 
moyen de production et de 
distribution de la musique
Le label américain Sahel 
Sounds (« les Sons du Sahel 
») publie normalement des 
vinyles enregistrés au Mali, 
en Mauritanie, au Niger 
ou au Sénégal. En janvier 
2020, son patron décide de 
demander à des musiciens 
de ces pays de lui envoyer 
leurs enregistrements par 
WhatsApp. Il les publiera 
ensuite, à peine retouchés, 
sur la plateforme de vente de 
musique en ligne Bandcamp, 
connue pour accueillir 
des artistes indépendants.

Chaque mois, de nouveaux 
morceaux sont publiés sous 

le titre « Music from Saharan 
WhatsApp » (Musique du 
WhatsApp saharien). Pour 
l’internaute, le prix du 
téléchargement est libre. 
Quant à l’artiste, il reçoit 
100 % des revenus pendant 
le mois où ses oeuvres sont 
en ligne. Ali Traoré raconte 
comment Christopher 
Kirkley lui a un jour demandé 
d’« enregistrer quelques 
sons dans le téléphone », 
puis de les transférer par 
WhatsApp. « J’ai dit OK, 
pas de souci, on va faire 
comme ça. » À peine deux 
semaines se sont écoulées 
entre l’enregistrement des 
morceaux et leur mise en 
ligne début novembre.
Produire sans barrière
« Un label du Mali ne peut 
pas t’amener aux États-
Unis ou dans des tournées 
internationales », souligne 
le musicien, en espérant que 
cette musique par WhatsApp 
lui apporte la notoriété. 
« C’est essentiellement 
une expérience, pour voir 
comment abattre les barrières 
à l’entrée sur le marché pour 
ces artistes d’Afrique de 
l’Ouest », confie à l’AFP 
Christopher Kirkley. « Il y 

a une barrière technologique 
qui les empêche de participer 
à l’économie mondiale, 
simplement en raison de 
l’endroit où ils vivent. Mais 
si vous pouvez enregistrer 
votre musique sur un 
téléphone n’importe où et la 
télécharger, que se passera-t-
il ? […] C’est une expérience 
qui vise à offrir aux groupes 
africains une source de 
revenus plus directe et les 
moyens de monétiser leur 
propre art dans le monde 
entier », expliquait sur son 
blog Kirkley, qui n’en est pas 
à son premier coup d’essai.
Parmi ceux qui ont participé 
au projet, certains ont été « 
choqués » par les montants 
qu’ils ont récoltés en si peu 
de temps pour quelques 
morceaux enregistrés sur leur 
téléphone, dit-il. « C’était 
vraiment génial », se réjouit 
Amariam Hamadalher, 
membre du groupe de blues 
touareg originaire du Niger 
« Les Filles de Illighadad ».
Juste cinq morceaux 
enregistrés à la maison, avec 
des amis, leur ont rapporté 
3 000 euros, dit-elle, soit 20 
ou 30 fois le salaire moyen 
dans la région. « Ça nous a 
beaucoup aidées en cette 
période de coronavirus 
un peu difficile. »
Sahel Sounds : explorer 
d’autres scènes musicales
Christopher Kirkley a 
fondé son label Sahel 
Sounds en 2009, d’abord 
sous la forme d’un blog. 
Puis il a voyagé pendant 
des années, notamment 
au Sahel, immense région 

semi-désertique au sud 
du Sahara, enregistrant 
les musiciens locaux. Il 
s’est rendu compte de 
l’importance des téléphones 
portables dans le monde 
musical de la sous-région.
À l’époque, on n’en était plus 
aux cassettes dupliquées, 
mais Internet n’était pas 
encore très répandu et il 
fallait utiliser le Bluetooth 
pour s’échanger des fichiers 
entre des téléphones distants 
de quelques mètres. « C’était 
vraiment intéressant de voir 
ce que les gens avaient dans 
leur téléphone. Dans chaque 
ville, c’était différent, et il y 
avait beaucoup de morceaux 
qu’on ne trouvait nulle part 
ailleurs, pas à la radio et 
certainement pas sur YouTube 
», se rappelle celui que le 
magazine Les Inrockuptibles 
a surnommé « le baroudeur 
devenu producteur ».
Dix ans plus tard, les 
smartphones sont partout, 
même au Sahel, mais 
Christopher Kirkley entend 
« jouer un peu avec la même 
idée » : découvrir, et faire 
connaître, la musique telle 
qu’elle est jouée et partagée 
au Sahel, sans le filtre d’un 
producteur de studio ou 
d’une maison de disques.

Rocks, de Sarah Gavron 
décroche 15 nominations au 
prix du cinéma indépendant 
britannique. Ce film d’1 h et 
33 minutes raconte l’histoire 
d’une jeune fille de 15 ans 
qui vit à Londres avec sa 
mère et son petit frère. Quand 
du jour au lendemain leur 
mère disparaît, une nouvelle 
vie s’organise avec l’aide 
de ses meilleures amies. 
Rocks va devoir tout mettre 
en œuvre pour échapper 
aux services sociaux.
Autre film en compétition, 

Saint Maud, avec déjà 3 prix 
et 2 nominations en poche, 
«Saint Maud « de Moryfydd 
clark est a nouveau nominé au 
prix du cinéma indépendant 
britannique. Ce film , d’1 h 23 
min parle d’une infirmière à 
domicile Maud qui s’installe 
chez Amanda, une célèbre 
danseuse fragilisée par la 
maladie qui la maintient 
cloîtrée dans son immense 
maison. Amanda est d’abord 
intriguée par cette étrange 
jeune femme très croyante, 
qui la distrait . Elle est 

fascinée par sa patiente. 
Mais les apparences sont 
trompeuses comme dans 
tous les films d’intrigue. 
Ce fils à petit budget a été 

nominé 17 fois dans le BIFA.
Le film français Les Misérables 
de Ladj Ly est nominé dans 
la catégorie meilleur film 
indépendant international, 

un film qui raconte la vie 
dans une banlieue parisienne 
la cité de Montfermeil 
en Seine-Saint-Denis.
Saint Maud affrontera ‘’His 
House’’ de Rémi Weekes, qui 
compte 16 nominations dont 
celles de meilleure actrice et 
du meilleur acteur et , Rocks, 
qui compte 15 nominations. 
Généralement prévu en 
décembre, l’événement a 
été reporté cette année en 
raison du Covid-19 et les 
lauréats seront connus au 
début du mois de février.
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L’écrivain italien 
Corrado Augias 
a annoncé ce 

dimanche qu’il allait restituer 
la Légion d’honneur qui lui 
avait été remise en 2007. Par 
ce geste, il souhaite protester 
contre la décoration d’ Abdel 
Fattah al-Sissi, le président 
égyptien.
Emmanuel Macron a remis 
lundi dernier au chef d’Etat 
en visite officielle à Paris 
la grand-croix de la Légion 
d’honneur, la plus haute 
distinction française. Une 
décision qui avait provoqué 
l’ire des ONG humanitaires. 
Ces dernières accusent le 
régime égyptien de réprimer 
les droits humains.
En mémoire de Giulio Regeni
Dans une lettre publiée dans le 

quotidien italien de gauche La 
Repubblica, Corrado Augias 
qualifie son acte de « purement 
symbolique », voire de « 
sentimental ». Le journaliste 
et ancien eurodéputé a indiqué 
qu’il se rendrait ce lundi à 
l’ambassade de France pour 
rendre sa médaille.
Selon l’auteur de l’Histoire 
secrète du Vatican, Abdel 
Fattah al-Sissi se serait « 
objectivement rendu complice 
d’atroces criminels ». 
L’intellectuel fait notamment 
référence au meurtre de Giulio 
Regeni, un étudiant italien de 
28 ans retrouvé mort dans la 
banlieue du Caire en janvier 
2016.
Un geste salué
Ce dernier avait été enlevé, 
torturé et mutilé. Cette affaire 

est source de tensions entre 
l’Egypte et l’Italie, cette 
dernière accusant notamment 
Le Caire de ne pas vouloir 
coopérer avec les enquêteurs. 
Rome avait même rappelé 
son ambassadeur et s’apprête 
désormais à juger quatre 
officiers égyptiens, dont un 
général.
Nombreuses sont aujourd’hui 
les personnalités publiques 
à saluer l’initiative de 
l’écrivain. « J’espère qu’à 
partir de demain, une longue 
queue se formera à l’extérieur 
de l’ambassade de France 
pour imiter le noble geste 
de Corrado Augias », a ainsi 
indiqué dans un tweet​ ​cité 
par Libération le porte-
parole italien d’Amnesty 
International.

Il était l’un des plus grands 
auteurs de récits d’espionnage. 
John Le Carré, décédé ce 
samedi à l’âge de 89 ans, 
a signé vingt-cinq romans, 
qui se sont, au total, écoulés 
à plus de soixante millions 
d’exemplaires. Malgré ces 
succès en librairie, peu de 
ses œuvres ont été portées à 
l’écran. Les intrigues amples, 
foisonnantes, complexes 
étant peu propices à des 
scénarios raccourcis. Parmi 
les adaptations qui ont vu 
le jour, au cinéma ou à la 
télévision, peu ont été des 
succès éclatants auprès du 
grand public. Passage en 
revue d’une poignée d’entre 
elles qui méritent d’êtres (re) 
vues et (re) lues.

« L’espion qui venait
 du froid»

C’est avec son troisième 
roman, L’Espion qui venait 
du froid, paru en 1963, que 
David Cornwell, sous le 
pseudonyme de John Le 
Carré, a atteint une notoriété 
internationale. Il venait 
d’entrer dans la trentaine et 
exerçait encore comme agent 
secret – un an plus tard, il 
démissionnera du MI6 après 
qu’agent double aura ruiné sa 
couverture. Le livre se déroule 
en pleine Guerre froide. Il suit 
Alec Leamas, un agent du 

MI6 proche de la retraite qui 
s’apprête à passer à l’Ouest du 
Rideau de fer pour une ultime 
mission : faire tomber un haut 
fonctionnaire communiste. 
L’adaptation pour le grand 
écran n’a pas tardé : en 
1965, L’Espion qui venait du 
froid, réalisé par Martin Ritt, 
est arrivée à l’affiche avec 
Richard Burton dans le rôle 
principal.

« La Taupe »
Ce roman publié dans les 
années 1970, fait partie 
d’une trilogie. Un agent est 
envoyé en Hongrie pour 
débusquer la taupe qui officie 
au sein du « Cirque » – 
surnom donné au service de 
renseignements extérieurs du 
Royaume-Uni. La mission 
est un fiasco. Plusieurs mois 
plus tard, George Smiley est 
chargé d’enquêter à son tour, 
en secret. Outre-manche, 
Smiley est une figure culte 
de la culture populaire depuis 
qu’Alec Guinness l’a incarnée 
dans La Taupe (1979) et 
Les Gens de Smiley (1982), 
adaptations de deux opus de 
la trilogie pour la télévision. 
Gary Oldman a repris le rôle 
en 2011 pour le grand écran, 
sous la direction du Suédois 
Tomas Alfredson. Le film, au 
casting duquel apparaissent 
John Hurt, Colin Firth et 

Benedict Cumberbatch, 
relègue l’enquête au second 
plan pour mieux disséquer 
l’humanité des protagonistes. 
Cela a déçu une partie du 
public qui espérait une 
trame traditionnelle de 
récit d’espionnage. Il n’en 
est pas moins hautement 
recommandable. La Taupe 
est notamment disponible sur 
Amazon Prime Video.

« La petite fille 
au tambour»

Ce roman au titre intriguant 
sorti en 1983 traite du 
conflit israélo-palestinien​
. Un espion de l’Etat hébreu 
manipule une comédienne 
anglaise afin de la recruter 
comme agent double pour 
se rapprocher d’un terroriste 
palestinien. L’adaptation 

cinématographique sortie 
en 1984, avec Diane Keaton 
dans le rôle principal, n’est 
pas restée dans les annales. Le 
Sud-Coréen Park Chan-wook 
a repris le texte pour en faire 
une mini-série, The Little 
Drummer Girl, produite par la 
BBC, en 2018. Le réalisateur 
d’Old Boy, si friand de double 
jeu, en a tiré des épisodes 
haletants, élégants, parfois 
ludiques… La talentueuse 
Florence Pugh y démontrait 
son statut d’actrice à suivre. 
En France, la série est 
disponible sur MyCanal.
« La constance du jardinier »
Avec ce roman sorti en 
2001, John Le Carré laisse 
derrière lui les histoires de 
Guerre froide et d’espionnage 
traditionnel. Ce thriller se 
déroule au Kenya et aborde 

les agissements scandaleux 
d’une société pharmaceutique 
au détriment d’une population 
démunie. Au-delà de 
l’enquête captivante sur 
une machination, l’intrigue 
évoque à sa manière la 
force de l’amour. Le livre 
a été adapté en 2005 par le 
réalisateur brésilien Fernando 
Mereilles, qui a refréné son 
goût pour les effets tape-à-
l’œil. Le film a attiré quelque 
620.000 spectateurs en 
France, où il est sorti sous le 
titre original The Constant 
Gardener, et a valu à Rachel 
Weisz l’Oscar du meilleur 
second rôle féminin. Un long-
métrage à (re) découvrir.

Mort de John Le Carré :

 Les adaptations de romans en film ou en série à découvrir ou revoir

Un écrivain italien rend sa Légion d’honneur après
 celle accordée au président égyptien par Emmanuel Macron
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UNAF U20 : 
Tunisie 1-1 Algérie

Delort nominé pour être élu 
joueur du mois

Italie : 
Bennacer, « Au boulot pour revenir plus fort »

Ligue 2 : 
La reprise pas avant février 

Les U20 Algériens ont fait match 
nul 1-1 pour leurs débuts dans le 
tournois UNAF de la catégorie 

face à l’hôte de la compétition, la Tunisie.
Les joueurs de Sabeur Bensmain ont 
ouvert le score par Mohamed Belloumi, 
le fils de Lakhdar à la 12e minutes, les 

tunisiens ont égalisé par Adam Ben 
Lamina (33’).
Nous reviendrons plus tard plus end 
détail sur la prestation des jeunes verts.
Par ailleurs, la sélection egyptienne s’est 
retirée du tournoi à cause d’un trop grand 
nombre de joueurs contaminés.

L’attaquant algérien de 
Montpellier Andy Delort est 
nominé pour le trophée UNFP 

de la ligue 1 Uber Eats qui récompense 
le meilleur joueur du mois de novembre. 
en compagnie de Irvin Cardona du 
stade Brestois et Kevin Volland de l’AS 
Monaco.
Andy Delort est en forme cette année 
du côté de Montpellier, en témoignent 

ses six buts et ses cinq passes décisives 
réalisés depuis le début de la saison.
Lors du mois de novembre, Delort a 
inscrit trois buts: une réalisation face aux 
Girondins de Bordeaux et un doublé contre 
Strasbourg. Le champion d’Afrique a 
également délivré trois passes décisives, 
d’où sa nomination pour le trophée UNFP 
aux côtés du brestois Ivan Cardona et du 
monégasque Kevin Volland.

Ayant contracté une 
blessure lors du dernier 
match de son équipe 

face à Parme au niveau des Ishio- 
jambiers, le milieu de terrain de 
Milan AC, Ismaël Bennacer qui 
va être éloigné des terrains pour 
au moins deux semaines, a réagit 
pour la première fois sur les 
réseaux sociaux.
Ainsi sur son compte Twitter, 
l’international algérien de 23 ans 
a remercié tous les gens qui l’ont 
soutenu, après cette blessure « 
Merci à tous pour vos messages 
de soutien suite à ma blessure. 
Au boulot pour revenir plus fort 
», a écrit hier Bennacer.
Pour rappel, selon Sky Sport, 
Bennacer souffre d’une tension 
musculaire et devrait être absent 
durant un bon moment. La durée 
de l’indisponibilité du joueur sera 
connue après différents examens.

Le Championnat de Ligue 
2 de football 2020-2021 
débutera en février 2021, 

a annoncé lundi le ministère de 
la Jeunesse et des Sports (MJS).
«La reprise des entrainements 
des clubs de Ligue 2 a été fixée 
au 20 décembre», a ajouté la 
même source.

Trente-six clubs composent la 
nouvelle L2, répartis en deux 
groupes en fonction du critère 
géographique (Centre-Est et 
Centre-Ouest).
Sur la base du nouveau système 
pyramidal de compétition, la 
Ligue 2 saison 2020-2021 aura 
un statut amateur et donc gérée 

par la LNFA et non plus par la 
Ligue de football professionnel 
comme auparavant.
«La Fédération algérienne de 
football se chargera de prendre 
les dispositions nécessaires pour 
la reprise des entrainements et 
du championnat de football de 
Ligue 2» souligne le MJS.
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Théo Hernandez prêt à jouer pour l’Espagne ? Sa réponse

La prédiction de Mino Raiola pour l’après-carrière 
de Zlatan Ibrahimovic

Auteur de solides 
prestations avec l’AC 
Milan, Théo Hernandez 

n’a toujours pas convaincu 
Didier Deschamps, ce qui ne 
manque pas de le frustrer.
Théo Hernandez n’en finit plus 
d’impressionner de l’autre 
côté des Alpes. Considéré 
comme l’un des meilleurs 
arrières gauches de Serie A, le 
latéral gauche de l’AC Milan a 
d’ailleurs encore fait très fort, 
dimanche, face à Parme. Car si 
le leader du championnat italien 
a fait la mauvaise opération du 
week-end en devant se contenter 
d’un match nul (2-2), le natif 
de Marseille a frappé un grand 
coup en marquant les deux buts 
milanais.
De quoi s’attirer les louanges 
de Stefano Pioli, son entraîneur 
chez les Rossoneri. « Theo est un 

joueur important pour l’équipe. 
Il le prouve match après match, 
que ce soit défensivement ou 
offensivement», a-t-il ainsi 
confié. Auteur de sept buts et 
cinq passes décisives la saison 

passée, le défenseur français a 
démarré sur les mêmes bases 
avec trois buts et trois passes 
décisives après 14 matches 
toutes compétitions confondes.

Je préfère jouer pour la 

France
Des performances de choix qui 
n’ont pas encore convaincu 
Didier Deschamps, qui lui 
privilégie son frère Lucas ou 
Lucas Digne, également à son 

avantage avec Everton. Théo 
Hernandez s’en était d’ailleurs 
ému au début de l’automne. « 
Je ne comprends pas…et vous 
», avait-il écrit sur Twitter en 
référence à son absence des 
listes de l’équipe de France. 
De quoi entretenir l’idée, de 
l’autre côté des Pyrénées, que 
la sélection espagnole pourrait 
en profiter pour le convoquer, le 
joueur, qui a grandi en Espagne, 
bénéficiant de la double 
nationalité.
Interrogé sur le sujet par la radio 
Onda Cero, le Français a mis fin 
aux rumeurs, se montrant très 
clair sur le sujet. « Je l’ai dit dès 
les premiers instants: je préfère 
jouer avec la France», a-t-il 
ainsi asséné. Reste désormais à 
convaincre Didier Deschamps 
de lui donner enfin sa chance 
avec les Bleus.

Zlatan Ibrahimovic semble éternel. Du haut de ses 39 ans, il est toujours au top niveau, pour mener l’AC Milan au sommet de la Serie A grâce à ses 11 buts en 9 
matchs toutes compétitions confondues. Toujours en forme, il ne paraît pas être proche de la retraite. C’est aussi le sentiment de Mino Raiola qui le voit d’ailleurs 
capable de continuer encore 5 ans.

Interrogé par Sky Italia, l’illustre agent a ensuite fait une prédiction sur l’après-carrière du Suédois : « il jouera un rôle important, peut-être qu’il sera président d’une 
équipe ou bien de l’UEFA, quelque chose pour changer le monde ». Le futur Aleksander Čeferin ? L’avenir le dira.



La Mauritanie frappée par une deuxième vague de Covid-19

Joe Biden, officiellement « président élu » des Etats-Unis, fait 
la leçon à Donald Trump

A cause de 
l’augmentation 
inquiétante des 

contaminations, un couvre-
feu a été instauré dimanche 
13 décembre, quelques 
heures seulement après avoir 
été annoncé , selon le monde 
fr.
Pour ne rien manquer 
de l’actualité africaine, 
inscrivez-vous à la newsletter 
du « Monde Afrique » depuis 
ce lien. Chaque samedi à 
6 heures, retrouvez une 
semaine d’actualité et de 
débats traitée par la rédaction 
du « Monde Afrique ».
Dans un village mauritanien 
de l’Assaba, en septembre 
2020. PIERRE LEPIDI
Les rues se sont vidées 
progressivement et, à 18 
heures précises, une chape 
de silence s’est abattue 
sur Nouakchott, dimanche 
13 décembre. Vers midi, 
le Comité interministériel 
Covid-19 a instauré dans la 
capitale mauritanienne et sur 
tout le territoire un couvre-
feu « dès ce soir jusqu’à 6 
heures du matin », ainsi que 
« l’application stricte des 
procédures prévues pour le 
transport des personnes ». La 
prière collective du vendredi 
a par ailleurs été suspendue 
dans les mosquées jusqu’à 
nouvel ordre, a indiqué 
le ministère des affaires 
islamiques. 
Lire aussi  Mauritanie : « A 
cause du coronavirus, nous 

sommes passés de trois repas 
par jour à un seul »
Dans un communiqué, la 
présidence a expliqué que 
ce couvre-feu entrait en 
vigueur en raison d’un « 
accroissement inquiétant 
des cas de contamination au 
coronavirus et des décès qu’il 
a causés, et en renforcement 
des mesures barrières 
qui sont actuellement les 
meilleures armes dont nous 
disposions ». Des mesures 
sociales d’accompagnement 
destinées aux couches les 
plus pauvres doivent être 
envisagées.
La soudaineté de ces 
décisions a surpris tout le 
monde. Début décembre 
pourtant, une première série 
de restrictions, allant de la 
fermeture des écoles et des 
universités à la réduction 
de la fréquence du conseil 
des ministres, avait déjà été 

décrétée. « Mais instaurer 
un couvre-feu pour le soir 
même, on n’aurait jamais 
pu l’imaginer, estime Ciré 
Kane, sociologue. Cette 
précipitation prouve l’échec 
de notre politique sanitaire. »
279 contaminations en une 
journée
Dès l’annonce officielle, 
les Nouakchottois se sont 
organisés pour rentrer chez 
eux avant l’heure fatidique. 
A la hâte, les coups d’envoi 
des matchs de football ont 
été avancés pour finir à 
temps et, vers 17 heures, 
les files d’attente se sont 
allongées devant les milliers 
d’épiceries que compte la 
capitale. Au dernier moment, 
il fallait acheter quelques 
sandwichs pour le dîner, 
des paquets de gâteaux et 
évidemment du thé.
« Ce couvre-feu, c’est 
vraiment n’importe quoi, 

s’emportait Ahmed, un 
épicier de Tevragh Zeïna, 
le quartier de la capitale le 
plus touché par la pandémie. 
Les gens n’ont même pas 
eu le temps de s’organiser 
pour faire leurs courses. » 
La soudaineté de l’annonce 
alimente aussi les théories 
complotistes. « C’est encore 
une magouille de nos 
politiques pour capter plus 
rapidement l’argent de l’OMS 
[Organisation mondiale de la 
santé], s’insurge un homme 
emmitouflé dans son haouli, 
son chèche. Ils inventent 
n’importe quoi… »

Mais les chiffres officiels 
ne laissent aucune place au 
doute : depuis une quinzaine 
de jours, la Mauritanie, 
comme d’autres pays 
africains, est frappée de 
plein fouet par une deuxième 
vague de Covid-19. D’une 

trentaine de cas quotidiens fin 
novembre dans un pays qui 
compte quelque 4,4 millions 
d’habitants, le nombre de 
contaminations a bondi à 
une centaine début décembre 
pour atteindre le niveau 
historique de 279 cas pour 7 
morts samedi 12 décembre, 
battant au passage le record 
de 227 cas établi le 24 juin. 
Au total, 10 780 personnes 
ont été touchées par le 
Covid-19 en Mauritanie et 
222 en sont mortes.
« Relâchement de la 
population »
Le directeur de la santé 
publique Sidi Ould Zehave 
a déclaré samedi que 
les centres hospitaliers 
« s’approchaient de la 
saturation ». « La deuxième 
vague est bien là, explique 
au Monde Afrique le docteur 
Mohamed Mahmoud Ely 
Mahmoud, directeur de 
l’information stratégique 
et de la surveillance 
épidémiologique (Disse). 
Son apparition est très 
certainement liée au 
rafraîchissement des 
températures, mais aussi au 
relâchement de la population 
qui, après la première vague, 
s’est regroupée lors de 
cérémonies ou d’évènements 
sportifs. Les différents 
protocoles mis en place, 
comme le port du masque et 
la distanciation sociale, n’ont 
pas toujours été respectés. »

Les grands électeurs 
ont confirmé lundi 
la victoire du 

démocrate, annoncée dès 
le 7 novembre, mais qu’une 
majorité de républicains 
refuse encore d’admettre, 
selon le mondefr.
Joe Biden a fait un pas 
de plus vers la Maison 
Blanche, lundi 14 
décembre. Sans surprise, 
Etat par Etat, les grands 
électeurs ont confirmé sa 
victoire annoncée dès le 
7 novembre, mais qu’une 
majorité de républicains 
conduits par Donald Trump 
refuse encore d’admettre. 

Le démocrate est devenu 
officiellement le futur 46e 
président des Etats-Unis 
lorsque la Californie, qu’il 
a largement remportée 
au soir du 3 novembre, 
lui a apporté ses voix, 
mettant fin à un suspense 
artificiellement entretenu 
par le président sortant.
Prenant la parole 
quelques heures plus tard 
à Wilmington, sa ville 
d’adoption du Delaware, 
Joe Biden n’a pas caché 
sa satisfaction. Il a rendu 
un hommage appuyé 
aux fondements de la 
démocratie américaine, 

éprouvés, selon lui, par 
les accusations de « fraude 
» répétées par Donald 
Trump, mais dont ses 
avocats se sont montrés 
incapables de fournir la 
moindre preuve.
Au cours des trente-sept 
jours d’une véritable 
guérilla judiciaire, Joe 
Biden s’en était tenu à 
la plus grande réserve, 
présentant ces accusations 
comme une contrariété 
passagère qui se dissiperait 
d’elle-même. Lundi, 
l’ancien vice-président a 
administré au contraire 
une leçon civique à son 

adversaire du 3 novembre, 
rappelant qu’il avait lui-
même « fait son travail 
» en 2017 en annonçant, 
du fait de ses fonctions 
de président du Sénat, la 
victoire de Donald Trump.
« Notre démocratie, 
bousculée, mise à 
l’épreuve, menacée, 
s’est révélée résiliente, 
authentique et forte », 
s’est-il félicité. Notant 
qu’il avait remporté le 
même nombre de grands 
électeurs que Donald 
Trump en 2016, Joe 
Biden a rappelé que le 
républicain avait alors 

qualifié sa victoire dans 
le collège électoral de « 
raz de marée ». « Selon 
ses propres critères, ces 
chiffres représentaient 
alors une victoire 
claire, et je suggère 
respectueusement qu’il en 
va de même aujourd’hui 
», a-t-il ajouté, alors que 
Donald Trump semble 
incapable de reconnaître 
sa défaite. Le démocrate 
dispose d’une avance de 
plus de 7 millions de voix 
sur le président sortant, qui 
avait été distancé dans le 
vote populaire par Hillary 
Clinton, voici quatre ans.
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Issue de la recherche 
publique, la start-up 
parisienne Damae Medical 

a développé une technologie 
optique innovante pour 
visualiser en détail la structure 
cellulaire de la peau. Une 
méthode non invasive qui 
permet de détecter précocement 
les lésions cancéreuses.
Le cancer de la peau est le 
cancer le plus répandu dans 
le monde. il se présente sous 
deux formes, le carcinome et 
le mélanome, cette dernière 
étant la plus grave. Son 
diagnostic tardif et sa capacité 
à faire des métastases rendent 
son pronostic mauvais, avec 
14.000 patients décédant 
du mélanome en Europe 
chaque année. La start-up 
parisienne Damae Medical 
permet une aide pour une 
détection plus précoce de la 
maladie, améliorant ainsi les 
chances de survie. « Lorsque 
le mélanome est pris à un 
stade 1, le taux de survie d’un 
patient à 5 ans est d’environ 
98 % », assure Anaïs Barut, 
cofondatrice de la start-up.
Visualiser les tissus profonds 
de la peau en haute résolution
Le diagnostic des carcinomes 
et mélanomes est aujourd’hui 
établi la plupart du temps sur 
une biopsie, une procédure 
invasive et dont les résultats 
mettent une à deux semaines 
à tomber. Damae Medical 

permet une aide au diagnostic 
en temps réel grâce à une 
visualisation cellulaire des 
tissus profonds de la peau. Son 
appareil d’imagerie optique 
est une sonde portable qui 
permet d’analyser la peau par 
simple contact avec le patient.
Leur technologie optique 
innovante cumule les 
avantages de deux techniques 
: la tomographie par 
cohérence optique (OCT) 
et la microscopie confocale 
par réflectance (MCR). La 
première est une technique 
d’imagerie par interférométrie, 
réalisant des coupes optiques 
verticales dont la profondeur 
d’exploration est de l’ordre du 
millimètre. La MCR réalise des 
coupes optiques horizontales 
avec une résolution cellulaire 
jusqu’à une profondeur de 200 

μm. La technologie LC-OCT 
permet, avec un seul appareil, 
une visualisation 3D jusqu’au 
derme à l’échelle cellulaire 
de tous les types de cancers 
: mélanomes et carcinomes.
Soleil : quels sont ses 
effets sur notre peau ?
 
Lancée en 2014, la start-up 
Damae Medical est issue de 
l’invention d’un chercheur 
du laboratoire Charles Fabry 
(UMR IOGS, UPSaclay, 
CNRS), le Pr. Arnaud Dubois. 
Il rencontre Anaïs Barut et 
David Siret, les deux autres 
cofondateurs, à l’Institut 
d’Optique Graduate School, 
où il enseigne. Ensemble, 
ils voient dans le projet une 
remarquable opportunité et 
décident de signer un contrat de 
licence pour créer leur start-up.

Une dizaine d’hôpitaux 
déjà équipés dans cinq pays
Damae Medical a remporté 
le concours i-Lab en 2015, 
organisé par le Ministère de 
l’Enseignement supérieur, de 
la Recherche et de l’Innovation 
en partenariat avec BPI 
France. Elle a également 
bénéficié d’une dotation de 
la Commission européenne 
de 2,4 millions d’euros 
en 2019. Après plusieurs 
années de développement, la 
technologie est aujourd’hui 
prête à être commercialisée.
Une dizaine d’hôpitaux a déjà 
été équipée dans cinq pays. La 
start-up travaille désormais 
sur la validation clinique de 
son appareil pour le déployer 
à plus large échelle. En plus 
de l’aide au diagnostic du 
cancer de la peau, Damae 
Medical souhaite élargir son 
champ d’application à la 
dermo-cosmétique et au suivi 
de l’efficacité de traitements 
dermatologiques. « Notre 
appareil permet par exemple 
de visualiser les effets d’une 
crème hydratante ou d’un 
traitement pharmaceutique 
dermatologique», 
détaille Anaïs Barut.
 
Le saviez-vous ?
Dassault Systèmes encourage 
l’innovation au travers de sa 
plateforme 3DEXPERIENCE 
en accompagnant les start-

ups durant deux à cinq 
ans au sein du programme 
3DEXPERIENCE Lab et 
en mettant à disposition des 
logiciels 3D pour concevoir, 
modéliser et industrialiser 
leurs innovations ainsi que 
des mentors. Les projets 
sélectionnés doivent 
apporter un bénéfice social 
et environnemental, et 
ainsi résoudre un enjeu de 
société dans le cadre des 17 
objectifs définis par l’ONU.
Le support technique de 
3DEXPERIENCE Lab
La jeune pousse bénéficie du 
soutien de Dassault Systèmes 
grâce au programme du 
3DEXPERIENCE Lab. « Cela 
nous offre un accès à toute 
une communauté d’experts 
métier Dassault Systèmes, se 
félicite Anaïs Barut. Dassault 
Systèmes nous apporte aussi 
un précieux support technique 
sur l’optimisation du design 
de la sonde d’imagerie et de 
sa robustesse. Grâce à la suite 
logicielle en accès gratuit, 
nous avons également pu créer 
des outils de communication 
et bénéficier de conseils en 
marketing ». La jeune pousse 
est aujourd’hui bien partie pour 
poursuivre son développement 
en France et à l’international.

L’habitacle fermé d’une 
voiture pourrait être 
un lieu propice à 

la propagation du virus entre 
plusieurs passagers. Des 
chercheurs ont étudié plusieurs 
cas de figure pour savoir dans 
quelles conditions ce risque est le 
plus faible.
Avec la pandémie de Covid-19, 
des gestes barrières ont été 
mis en place pour limiter la 
propagation du virus. Malgré le 
confinement et le télétravail, les 
voyages en voiture sont encore 
indispensables. Y a-t-il un risque 
de contamination lors d’un trajet 
à plusieurs ?
Une étude parue dans Science 
Advances tente de répondre à 
cette question en modélisant 
numériquement le flux d’air, 

et donc de microparticules 
potentiellement contaminées par 
le coronavirus ou tout autre virus 
respiratoire, dans une voiture avec 
deux passagers à bord.
Fenêtres fermées ou ouvertes ?

Les paramètres de cette 
modélisation sont les suivants. 
Le modèle de voiture choisi est 
inspiré d’une Toyota Prius. À 
l’intérieur, il y a un conducteur 
(le volant est situé à gauche) et un 
passager, assis à l’arrière, derrière 
le siège passager avant. La voiture 
roule à environ 80 km/h. Chaque 
simulation a tourné pendant 
environ une heure et demie.
Les scientifiques américains ont 
observé le flux d’air à l’intérieur 
de l’habitacle, et non les 
microparticules elles-mêmes, sous 
plusieurs conditions : toutes les 

fenêtres fermées, une ou plusieurs 
fenêtres ouvertes et toutes les 
fenêtres ouvertes. 
Si on considère que le conducteur 
est la personne infectée, alors 
environ 10 % des microparticules 
qu’elle sécrète atteignent le 
passager lorsque les fenêtres sont 
fermées. Ce pourcentage diminue 
en fonction du nombre de fenêtres 
ouvertes, pour tomber à 0,2 % 
lorsque toutes les fenêtres sont 
ouvertes.
On observe le même phénomène 
lorsque l’on considère que le 
passager est malade. Avec les 
fenêtres de la voiture fermées, 
environ 8 % des microparticules 
sont emportées par le flux d’air 
vers le conducteur, et encore 2 % 
lorsque les fenêtres sont ouvertes.
Sans surprise, c’est donc avec 

toutes les fenêtres ouvertes que le 
risque de contamination semble 
le plus faible. Une solution 
difficilement tenable en ce début 
d’hiver. Porter un masque lors 

d’un trajet à plusieurs ou tout 
simplement prendre sa voiture 
seul, dans la mesure du possible, 
apparaît comme le meilleur 
moyen d’éviter de se contaminer 
dans sa voiture.

Détecter les cancers de la peau en quelques minutes 
avec un simple appareil portable

Comment limiter le risque de contamination en voiture ?
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L’incroyable gâteau au chocolat avec 2 ingrédients seulement

Acné pendant la ménopause : 

quelles solutions ?

Envie de déguster un 
délicieux gâteau au 
chocolat ? Voici une 

recette express pour assou-
vir son envie en quelques 
minutes seulement.

À seulement 19 ans seule-
ment, Alicia, plus connue 
sous le nom Healthyfood_
Colorful, fédère plus de 12 
000 abonnés sur son compte 
Instagram. Passionnée de 
cuisine, elle partage chaque 
jour à sa communauté 
des recettes originales et 
créatives, adaptées à dif-
férents types de régimes 
alimentaires. La créatrice 
de recettes et photographe 
culinaire s’attache aussi à 
proposer des recettes saines 
et bonnes pour la santé. 
Un objectif qui colle par-
faitement à son mode de 
vie puisque l’influenceuse 
s’adonne chaque jour à la 
pratique sportive et donne 
sur son blog des conseils 

pour mieux s’alimenter au 
quotidien. Il est tout à fait 
possible de se faire plai-
sir tout en faisant atten-
tion à ce que l’on mange, 
et Alicia réinvente pour 
notre plus grand plaisir nos 
recettes préférées de des-
serts en version healthy.

Gâteau au chocolat : 
deux ingrédients seule-
ment pour un résultat 

parfait

Sur son compte Instagram, 
la jeune femme a récem-
ment partagé la recette d›un 

gâteau au chocolat ultra-
fondant qui a fait sensa-
tion auprès de ses abonnés. 
Sous le post, on pouvait lire 
«comme ça donne envie», 
«j›aime tellement l’idée» ou 
encore «ça a l’air terrible-
ment bon». Et une simple 
photo a suffi pour nous 
donner l’eau à la bouche !

En plus d’être rapide à faire, 
vous n’avez besoin que de 
deux ingrédients pour obte-
nir une cette texture fon-
dante et moelleuse que l›on 
apprécie particulièrement 

dans le gâteau au chocolat : 
de la mousse au chocolat et 
de la maïzena. Dans une op-
tique anti-gapsi, vous pou-
vez utiliser les restes d›une 
mousse au chocolat réali-
sée la veille par exemple 
comme le conseille Alicia, 
ou pour aller encore plus 
vite, acheter une mousse au 
chocolat en supermarché. 
Peu importe votre choix, 
dans tous les cas, le résul-
tat sera parfait ! Composée 
de crème liquide, de beurre 
ou d›œuf, la mousse au cho-
colat permet de se rappro-
cher de l›appareil à gâteau 
au chocolat traditionnel 
et de lui donner cette tex-
ture identique. C›est sans 
aucun doute LA recette de 
gâteau au chocolat idéale 
à préparer en ce moment 
pour trouver un peu de ré-
confort et se réchauffer.

La recette du gâteau au 
chocolat de Healthyfood_

Colorful

Les ingrédients de la recette

250g de mousse au chocolat

30g de maïzena

Les étapes de la recette

Préchauffez le four à 180°C.

Incorporez la mousse au 
chocolat à la maïzena.

Versez le mélange dans 
un petit moule recou-
vert de papier cuisson.

Enfournez pen-
dant 30 minutes.

Pour encore plus de gour-
mandise, la blogueuse re-
commande de déguster ce 
gâteau au chocolat express 
encore chaud ou tiède. Vous 
pouvez aussi y ajouter de la 
crème chantilly, de la crème 
anglaise ou de la glace à 
la vanille pour en faire 
un vrai dessert de chef.

On pensait avoir rangé le 
«dossier acné» dans les sou-
venirs de notre jeunesse. Et 
voilà, qu’en pleine méno-
pause, le dossier pourtant 
bien classé ressurgit. Sauf 
que l’acné de la ménopause 
est très particulière, et donc 
différente, de l’acné des 
plus jeunes. En effet comme 
l’explique le Dr Philippe 
Deshayes, dermatologue, 
«l’aspect des lésions, très 
inflammatoires et pro-
fondes, sont localisées sur 
la partie inférieure du visage 
(bas des joues, menton)». 
Ensuite poursuit le spécia-
liste, à la ménopause, «la 
peau est souvent sensible et 
fragile, rendant les soins lo-
caux souvent irritants et mal 
tolérés.» Enfin, il ne faut pas 
négliger pour l’expert peau 
«l’environnement général 
de la ménopause qui associe 
des signes liés aux modifica-
tions hormonales (pilosité, 
alopécie) à un contexte de 
prise de poids, voire obé-
sité, d’hypertension qu’il 
faut aussi prendre en charge 
pour obtenir un résultat.» 

Nous sommes donc bien 
loin des boutons des ados.

Pour info : une étude amé-
ricaine (qui date de 2006) 
sur l’acné chez la femme 
a montré qu’elle affectait 
environ 70% des teenagers, 
50% des femmes entre 20 et 
30 ans, 25% entre 30 et 50 
et 15% des plus de 50 ans.

J’ai eu de l’acné jeune, 
j’en aurai plus tard ?

En fait, tout est possible. 
Dans le cadre des acnés 
d’adulte survenant autour 
de la pré-ménopause et 
ménopause et correspon-
dant à des femmes de plus 
de 45 ans, on retrouve les 
trois cas de figure. Une acné 
persistante depuis l’ado-
lescence et qui s’est pour-
suivie à l’âge adulte. Une 
acné d’apparition récente 
qui a commencé à l’âge 
adulte. Et enfin, une acné 
récurrente, qui a commencé 
à l’adolescence, a disparu, 
pour réapparaitre ensuite.

Quel traitement suivre ?

Pour le Dr Deshayes, der-

matologue, consultant scien-
tifique Vichy, les particula-
rités de cette acné rendent 
souvent sa prise en charge 
difficile. Les traitements lo-
caux, certes efficaces, vont 
donc être appliqués sur une 
peau ménopausée, désor-
mais fine, sensible et par-
fois plutôt sèche… du coup, 
ils risquent d’être ressentis 
comme plus agressifs. Les 
soins cosmétiques d’accom-
pagnement à privilégier sont 
des bases lavantes douces 
associant, comme pour les 
soins quotidiens, des actifs 
hydratants (comme l’acide 
hyaluronique), anti-inflam-
matoires (comme la nia-
cinamide) et légèrement 
kératolytiques (LHA, acide 
salicylique). Les soins res-
pectant l’équilibre du mi-
crobiote cutané sont par-
ticulièrement intéressant 
dans ce type d’acné, car les 
dernières études prouvent 
l’implication majeure du 
microbiome dans l’acné.

Côté traitement chez le der-
matologue ? «C’est la même 
problématique, prévient le 

Dr Deshayes. Si l’acide réti-
noïque est intéressant pour 
sa double action anti-ac-
néique et anti-âge, il est sou-
vent difficile à supporter « et 
encore plus sur une peau mé-
nopausée. En revanche, «les 
actifs anti-inflammatoires 
(peroxyde de benzoyl, acide 
azélaïque…) sont souvent 
eux mieux tolérés. Il faut 
donc trouver la combinaison 
idéale de ces soins» explique 
le dermatologue. Enfin, les 
autres soins systémiques : 
anti-androgènes (spirono-
lactone), hormonaux, isotré-
tinoïne, antibiotiques sont à 
discuter au cas par cas selon 
l’importance des lésions 
et le contexte général, sans 
oublier la prise en charge de 
l’obésité. En tout cas, cette 
acné étant associée à désé-
quilibre hormonal, elle va 
disparaître progressivement 
avec sa régulation et donc 
le temps ! Patience donc.

À faire ou pas ?

À faire :

-Nettoyer votre visage 
avec un soin spécifique, 

contenant notamment de 
l’acide salicylique afin 
de déboucher les pores.

-Privilégiez les 
soins sans huile.

-Portez un écran solaire 
SPF30, au moins d’avril à 
octobre. L’effet desséchant 
du rayonnement peut provo-
quer une surproduction de 
sébum par les glandes séba-
cées, et donc des boutons.

-Prenez rendez-vous chez 
un dermatologue en cas 
de persistance de l’acné.

À ne pas faire :

- Sur-agresser la peau lors du 
lavage par exemple, conser-
vez des gestes doux, comme 
si vous vous occupiez du vi-
sage d’une autre personne.

- Utiliser des produits es-
tampillés « ado » pas du 
tout adaptés à la finesse et 
à la sécheresse de la peau 
des femmes ménopausées.

-Abuser des soins conte-
nant du silicone qui 
peuvent obstruer les pores.
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Pandémie de Covid-19: où en est l’Afrique?

Les chiffres ne laissent 
jusque-là pas de 
place au doute. 
2,32 millions de 

contaminations, 55 265 morts. 
Dix mois après le premier 
cas officiellement déclaré en 
Égypte, le continent africain 
ne totalise que 3,4 % des 
contaminations au coronavirus 
alors qu’il représente 17 % de 
la population mondiale. La 
réalité de la propagation du 
virus est sans doute nettement 
plus importante, surtout dans 
les pays disposant de capacités 
de dépistage limitées. Il 
n’empêche, la plupart des pays 
africains ont dès le début de 
la pandémie réussi à prévenir 
ou à contenir la transmission 
communautaire généralisée, 
déjouant par la même les 
prédictions les plus alarmistes.
À l’Organisation mondiale de 
la santé (OMS), on se veut 
pourtant très vigilant. « Le 
virus continue de circuler et 
la plupart des gens restent 
sensibles », a déclaré depuis 
Genève, Tedros Adhanom 
Ghebreyesus, directeur 
général de l’organisation, le 10 
décembre dernier, à l’ouverture 
du troisième Forum Galien 
Afrique, qui se tenait à Dakar, 
la capitale sénégalaise. Selon 
lui, le continent africain est 
« à une période charnière » 
dans la gestion de la pandémie 
mondiale. « Ces dernières 
semaines, nous avons constaté 
une augmentation inquiétante 
du nombre de cas et de décès 
», a alerté le chef de l’agence 
sanitaire mondiale.
Une situation contrastée
De fait, depuis début octobre, 
la circulation du virus a repris 
et la courbe est repartie à la 
hausse. Toujours de façon 
inégale. Les pays d’Afrique 
australe et d’Afrique du Nord 
se partagent le plus grand 
nombre de cas. Soit sept pays 
totalisant environ 81 % des 
contaminations, dont l’Afrique 
du Sud (27 %) qui reste le 
pays le plus touché. Pour la 
seule journée de mercredi 9 
décembre, Pretoria a enregistré 
6 709 nouveaux cas ainsi que 
135 morts. Le nombre de 
nouvelles contaminations 
est en forte hausse depuis 
le début du mois, laissant 
présager une deuxième vague, 
notamment au sud du pays, 
dans la région du Cap, mais 
également dans le Sud-Est 
et la région de Pretoria et 
Johannesburg. Contrairement 
à la première vague, ce sont 
surtout les adolescents qui 
sont touchés, principalement 

les 15-19 ans. Pour l’instant, 
il n’est pas question d’un 
nouveau confinement, mais 
les autorités appellent chacun 
à être responsable durant les 
fêtes de Noël. 
 
L’Afrique de l’Ouest, qui 
avait jusque-là enregistré 
peu de malades, est elle aussi 
confrontée à un rebond des 
nouvelles contaminations : 
+45 % en moyenne entre le 30 
novembre et le 6 décembre. 
Avec des hausses records par 
endroits : +194 % au Burkina 
Faso - qui est passé de 2 856 
cas le 30 novembre à 3 212 
cas le 6 décembre -, +79 % 
pour le Nigeria. Dans son 
rapport hebdomadaire, le 
centre nigérian de contrôle 
des maladies (NCDC) indique 
d’ailleurs que le nombre de 
personnes testées positives 
sur cette période est passé 
de 3,9 % à 6 % alors que le 
nombre de tests pratiqués 
a diminué par rapport à la 
semaine précédente. Même 
écho au Sénégal ou l’on craint 
« une deuxième vague ». Selon 
Abdoulaye Diouf Sarr, le 
ministre de la Santé, le pays 
est passé de dix nouvelles 
contaminations par jour il y a 
un mois à 101 quotidiennes le 
10 décembre dernier. Pas de 
mesures restrictives annoncées 
pour le moment, mais une « 
tolérance zéro » pour le port 
du masque.
Ecoutez notre édition spéciale 
sur le Covid-19 en Afrique (2e 
partie)
Au Kenya, le nombre de cas 
testés positifs se rapproche 
des 100 000 pour plus de 15 
00 décès depuis mars dernier. 
Si la propagation du virus 
a, dans un premier temps, 

été très lente, les chiffrent 
augmentent fortement depuis 
septembre dernier. Et pourtant, 
les hôpitaux sont encore loin 
d’être submergés. Comment 
expliquer ce paradoxe ? 
Éléments de réponse avec notre 
correspondante à Nairobi, 
Charlotte Simonart.
Les systèmes de santé à 
l’épreuve de la pandémie
Au Sénégal comme ailleurs, 
pas question d’exposer à 
nouveau les systèmes de santé 
déjà fragilisés. En dépit d’une 
réponse rapide des autorités 
sanitaires dès le début de la 
pandémie en mars dernier, les 
services essentiels ont été mis 
à rude épreuve. Vaccination, 
lutte contre le paludisme, 
santé reproductive… tous 
les secteurs ont pâti de la 
pandémie.
Une étude préliminaire de 
l’OMS menée dans quatorze 
pays révèle une chute 
importante de la prestation 
dans cinq services de santé 
essentiels - entre janvier et 
septembre 2020 - par rapport 
aux deux années précédentes. 
Des campagnes 
d’immunisation contre la 
rougeole, la tuberculose, la 
fièvre jaune, la polio et d’autres 
maladies ont été repoussées 
dans au moins quinze pays 
africains. L’introduction 
de nouveaux vaccins a été 
suspendue et plusieurs pays 
ont enregistré des ruptures de 
stocks de vaccins. Quant à la 
santé des femmes, elle s’est 
considérablement dégradée. 
Au Nigeria, par exemple, il y a 
eu 310 morts maternelles dans 
les structures sanitaires en août 
2020, soit près du double par 
rapport à août 2019.
De son côté, l’Onusida 

s’inquiète des menaces qui 
pèsent sur l’avancée de la lutte 
contre le VIH. En Afrique du 
Sud, l’expérience accumulée 
dans le combat contre le sida a 
pu aider à contenir la pandémie 
de coronavirus. Mais les 
chercheurs sont inquiets : 
le confinement strict mis en 
place au début de l’année, puis 
les mesures progressivement 
relâchées, ont ralenti les 
objectifs de dépistage et de 
traitement. Les organisations 
tentent désormais de rattraper 
le retard.
Un accès difficile au vaccin
La course au vaccin est 
lancée. Et elle s’annonce 
semée d’obstacles pour le 
continent. Le premier est 
d’ordre financier. Sur les 47 
pays de la région Afrique 
de l’OMS, « seulement près 
du quart disposent de plans 
adéquats pour les ressources 
et le financement », regrette 
l’agence onusienne qui entend 
vacciner « 3 % des Africains 
d’ici mars 2021 et 20 % d’ici 
la fin de l’année prochaine ».
Pour y parvenir, le continent 
attend beaucoup de l’initiative 
Covax, lancée par l’OMS et 
Gavi (l’alliance du vaccin) 
pour assurer une disponibilité 
mondiale des vaccins. Objectif 
du partenariat : se procurer 
deux milliards de doses qui 
seront ensuite données aux 
pays membres à faibles revenus 
et vendus à prix préférentiel à 
ceux à revenu modérés.
Le Rwanda espère ainsi 
être l’un des premiers pays 
africains à obtenir le vaccin 
contre le Covid-19. C’est ce 
qu’à déclaré le ministre de la 
Santé Daniel Ngamije dans 
une interview à la chaîne 
de télévision nationale ce 

dimanche. Selon lui, les 
premières doses pourraient 
arriver dans le pays aux 
alentours de mars 2021.
Pour l’instant, seules 600 
millions de doses ont été 
réservées auprès de neuf 
laboratoires, et on estime qu’il 
manque encore 3,8 milliards 
d’euros pour obtenir les 1,4 
milliards restantes. Covax 
et l’OMS comptent sur la 
générosité internationale 
pour mobiliser cette somme. 
Malheureusement, celle-ci 
tarde à se concrétiser.
Bien au contraire. Les contrats 
bilatéraux passés directement 
avec les laboratoires priment 
sur les belles paroles. À ce 
stade, les pays les plus riches 
représentant 14 % de la 
population mondiale ont mis 
la main sur 53 % des doses de 
vaccins promises à court terme. 
Et qu’importe si l’Afrique du 
Sud et le Kenya participent à 
plusieurs essais cliniques, cela 
ne leur garantit aucun accès 
préférentiel aux doses.
Reste ensuite à relever les 
défis logistiques. La plupart 
des vaccins actuellement 
développés nécessitent d’être 
conservés à -70 degrés, ce qui 
constitue un véritable frein 
pour les pays ne possédant pas 
les infrastructures nécessaires. 
À quoi il faut ajouter le 
scepticisme des populations.
La méfiance des populations
Lors d’une enquête, menée 
par des chercheurs de l’IRD 
dans quatre pays africains 
(Cameroun, Sénégal, Bénin 
et Burkina Faso), six à sept 
personnes interrogées sur 
dix affirmaient qu’elles 
n’accepteraient pas le vaccin 
si on le leur proposait. Alice 
Desclaux est anthropologue à 
l’IRD à Dakar et a participé 
à cette étude. Selon elle, les 
raisons avancées pour ce refus 
sont multiples.
En Afrique du Sud, une étude 
Ipsos révèle que moins des 
deux tiers des Sud-Africains 
seraient prêts à accepter le 
vaccin s’il était disponible, 
principalement à cause de 
la peur d’effets secondaires. 
Quelques manifestations 
ont d’ailleurs eu lieu contre 
l’annonce des premiers essais 
cliniques, en juin dernier. Et 
plus récemment, le chef de 
la Cour suprême, connu pour 
ses convictions chrétiennes, a 
même affirmé dans une prière 
que les vaccins était « l’œuvre 
du diable ». De quoi fragiliser 
un peu plus la confiance des 
populations.
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Grille de mots fléchés N° 2882 

 Solution de la grille précédente
1.o.p.e.e.p.b
2.emballages.aa
3.aerospatiale
4.oral.aile.nid
5.ue.rose

6.vif.mas
7.noe.tag
8.lard.lee
9.ute.c.s.fisc
10.kg.noiratre.r

11.uns.terrasse

12.bru.region.om

13.elles.sucote
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Etats-Unis : 

Les voitures autonomes de Cruise peuvent désormais rouler
 à San Francisco sans chauffeur de sécurité

 Hyundai s’offre un développeur de robots

 Hyundai s’offre un développeur de robots

La course à la meilleure 
voiture autonome 
continue. Cruise, la 

filiale de General Motors 
chargée de développer 
cette technologie, a le droit 
depuis octobre dernier de 
réaliser des tests sans qu’un 
chauffeur de sécurité ne soit 
présent derrière le volant. 
Plusieurs véhicules de la 
société sillonnent déjà les 
rues de San Francisco, aux 
Etats-Unis, rapporte The 
Verge.
L’entreprise pouvait déjà 

faire circuler ses véhicules en 
Californie depuis 2005 mais 
cette récente autorisation lui 
permet d’aller encore plus 

loin. Par sécurité, Cruise a 
toutefois décidé de laisser 
un humain côté passager 
pendant cette nouvelle phase 
de test.

Quelqu’un côté passager
Ce dernier peut appuyer sur 

un interrupteur d’urgence en 
cas de problème mais il n’a 
pas accès aux commandes 

de la voiture. À terme, la 
division spécialisée de 
General Motors espère 
toutefois pouvoir se séparer 
de ce type d’assistant.
Pour l’instant, seulement 

cinq de ses Chevrolet Bolt 
100 % électriques peuvent 
rouler dans des endroits 
déterminés de la ville. Elles 
ne peuvent pas dépasser 
la vitesse de 48 km/h et ne 
peuvent pas circuler s’il y 
a beaucoup de pluie ou de 
brouillard.
Du retard face à Google
Avant d’arriver à cette 

quatrième phase de tests, 
les véhicules de Cruise 
ont parcouru plus de 3,2 

millions de kilomètres dans 
San Francisco. L’entreprise 
n’a pas renoncé à lancer 
un service commercial 
de voiture autonome, 
initialement annoncé pour 
fin 2019 mais repoussé.
Son concurrent Waymo, 

qui appartient à Alphabet 
(la maison mère de Google), 
possède néanmoins une 
avance considérable. La 
société fait rouler des 
voitures sans chauffeur de 
sécurité depuis plus d’un 
an. Elle envisage même 
désormais de proposer ses 
taxis autonomes au grand 
public.

Le groupe automobile 
coréen vient de s’offrir 
l’entreprise américaine 
Boston Dynamics, pour un 
montant de 760 millions 
d’€. Un investissement qui 
intervient dans le cadre 
du développement du 
département robotique du 
constructeur.
Autrefois propriété de 

Google, puis du groupe 

Softbank, Boston Dynamics 
vient d’être racheté par le 
groupe Hyundai pour le 
montant colossal de 760 
millions d’€. Créée en 1992, 
cette société spécialisée 
dans la création de robots 
est surtout connue du grand 
public pour son chien « Spot 
», capable d’effectuer de 
nombreuses tâches comme 
un vrai animal.

Ce rachat s’inscrit dans 
le cadre d›une politique 
d’investissements du 
constructeur dans la 
technologie robotique, 
investissements qui devraient  
se chiffrer à 1,4 milliard 
de dollars d’ici 2025. Cette 
acquisition fait suite aux 
rachats de Realtime Robotics 
et de 42dot.

Les habitants du comté de 
Zhong, dans le centre de 
la Chine, peuvent depuis 
peu compter sur une arme 
inattendue pour lutter contre 
la multiplication des nids de 
guêpe. Ils utilisent en effet 
un drone équipé d’un lance-
flammes pour les détruire. 
Cette surprenante invention 
a été créée avec le concours 
de Blue Sky Rescue, une 
organisation humanitaire 
chinoise, indique ABC News.
Ensemble, ils ont organisé 

une collecte de fonds qui leur 
a rapporté 80.000 yuans, soit 
un peu plus de 10.000 euros. 
Cette somme leur a permis 
d’acheter l’engin volant et d’y 
fixer un réservoir d’essence et 
un embout d’où sort le feu.

Plus d’une centaine de nids à 
brûler
Une vidéo réalisée par Blue 

Sky Rescue montre la façon 
dont fonctionne le drone 
customisé. On y voit l’aéronef 
doté de six hélices se stabiliser 
en face de la cime d’un arbre. 
Il émet alors un jet de flammes 
en direction d’un volumineux 
nid de guêpe construit dans 
les branches. Ce dernier 
est finalement consumé 
progressivement par le feu et 
finit par tomber.
L’objectif de l’opération est 

de faire disparaître les quelque 
100 nids repérés dans la zone 
située près de la gigantesque 
ville de Chongqing. Blue Sky 
Rescue, qui est spécialisé dans 
les interventions d’urgence, 

rapporte en avoir déjà détruit 
onze depuis le début de 
l’opération.
Un venin parfois mortel
« Maintenant nous n’avons 

plus peur d’être piqués par 
une guêpe », s’est réjoui un 
villageois interrogé par la 
chaîne d’État Chongqing 
TV. Dans les zones rurales 
chinoises, le venin de 
l’insecte peut d’ailleurs être 
particulièrement dangereux 
selon The Independent.
Là-bas, la population locale 

ne bénéficie pas d’une prise 
en charge médicale rapide. 
Une simple piqûre peut alors 
engendrer des insuffisances 
rénales ou hépatiques, mais 
aussi des lésions cardiaques, 
voire un décès.
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Le meilleur pâtissier08h45 Les Sisters 
08h55 Les blagues de Toto 
09h15 Les blagues de Toto 
09h25 Les blagues de Toto 
09h45 Les blagues de Toto 
09h55 Kid & toi 
10h05 Ça peut vous arriver 
11h30 Ça peut vous arriver chez vous 
12h40 Météo 
12h45 Le 12.45 
13h30 Météo 
13h35 Scènes de ménages 
14h00 Joyeuse pagaille à Noël 
15h55 Incroyables transformations 
16h40 Les reines du shopping 
17h30 Les reines du shopping 
18h40 Objectif Top Chef 
19h45 Le 19.45 
20h15 Météo 
20h25 Scènes de ménages 
21h05 Le meilleur pâtissier 
23h25 Le meilleur pâtissier : gâteaux sur 
commande 

m6

New Amsterdam

france 5
09h40 C’est bon à savoir 
09h50 Peuples de Papouasie-Nouvelle-Gui-
née 
10h45 La p’tite librairie 
10h50 Le tour du monde des petites bêtes 
11h45 La quotidienne 
13h05 Passage des arts 
13h40 Le magazine de la santé 
14h35 Allô, docteurs ! 
15h10 La vie secrète du zoo 
15h35 Archipels de feu 
16h35 La magie de l’Australie 
17h30 C à dire ?! 
17h45 C dans l’air 
19h00 C à vous  
20h00 C à vous la suite 
20h20 Passage des arts 
20h45 Laisse entrer la nature 
20h48 Désirs de femmes 
22h20 Consomag 
22h25 La p’tite librairie 
22h30 C dans l’air 
23h35 Big Ben et le Palais de Westminster 

11h38 Le Plus 

11h41 La boîte à questions 

11h50 L’info du vrai, le docu news 

12h24 L’info du vrai, le mag 

12h55 The Tonight Show Starring Jimmy 

Fallon 

13h37 Donne-moi des ailes 

15h26 L’appel de la forêt 

17h02 Profession : explorateur.trice 

17h56 Calendrier de l’avant 

18h02 Sport Reporter 

18h37 Plateau sport 

18h55 Arsenal / Southampton 

21h00 Rennes / Marseille 

22h56 Clôture soirée foot 

23h43 Manhattan Lockdown 

Canal +

Alex Hugo

tf1 france 2

france 3

12h00 Les 12 coups de midi 
12h55 Petits plats en équilibre 
13h00 Le journal 
13h40 Petits plats en équilibre 
13h50 Météo 
13h53 Météo des neiges 
13h55 Il faut sauver Noël ! 
15h35 Il faut sauver Noël 2 ! 
17h00 Le pacte secret de Noël 
18h30 Ici tout commence 
19h10 Demain nous appartient 
19h55 Météo 
20h00 Le Journal 
20h45 Loto 
20h50 Météo 
20h55 C’est Canteloup 
21h05 New Amsterdam 
21h55 New Amsterdam 
22h50 New Amsterdam 
23h35 Night shift 

12h30 Laisse entrer la nature 
12h35 Météo 2 
13h00 Journal 13h00 
13h40 Météo 2 
13h44 Protégeons demain 
13h45 La p’tite librairie 
13h55 Ça commence aujourd’hui 
15h05 Je t’aime, etc. 
16h15 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h05 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h55 Affaire conclue : la vie des objets 
18h00 Tout le monde a son mot à dire 
18h35 N’oubliez pas les paroles 
19h10 N’oubliez pas les paroles 
19h40 Météo 2 
20h00 Journal 20h00 
20h38 Météo 2 
20h39 Protégeons demain 
20h40 Basique, l’essentiel de la musique 
20h45 Un si grand soleil 
21h05 Alex Hugo 
22h40 6 à la maison 
23h45 Alex Hugo 

14h55 Un cas pour deux 
15h59 Un livre, un jour 
16h00 Salto 
16h05 Des chiffres et des lettres 
16h40 Personne n’y avait pensé ! 
17h15 Slam 
18h00 Questions pour un champion 
18h40 La p’tite librairie 
18h45 Différents, et alors ! 
18h49 19/20 : Météo régionale 
18h50 19/20 : Edition de proximité 
19h00 19/20 : Journal régional 
19h24 19/20 : Météo régionale 
19h30 19/20 : Journal national 
19h55 Ma ville, notre idéal 
20h00 Vu 
20h05 Salto 
20h15 Une minute pour l’emploi 
20h20 Plus belle la vie 
20h50 Tout le sport 
20h55 Laisse entrer la nature 
21h00 Météo 
21h05 Le monde de Jamy 
22h55 Météo 
23h00 Pièces à conviction 

à 21:05

à 21:05

à 21:05Les places pour la finale se jouent ce soir. Pour se dé-
partager, les cinq candidats vont devoir réaliser plu-
sieurs recettes autour de la couleur rouge. Dans un 

premier temps, Cyril Lignac leur demande de réaliser un 
gâteau rouge passion. Quant à Mercotte, elle leur commande 
un Chéri cake, une pâtisserie composée d’une dacquoise noisette 
et d’une compotée de cerises. Recouverte d’un glaçage miroir, elle est 
surmontée d’un dôme qui abrite une rose en pâte d’amande. Enfin, 
dans l’épreuve créative, il s’agit de mettre en scène le défaut d’un 
proche ! Avec la cheffe Claire Heitzler, Pâtissière de l’année 2013.

A Lusagne, l’heure est à la fête : les villageois se sont 
rassemblés pour soutenir l’équipe locale de hockey 
sur glace qui dispute une demi-finale. Au même 

moment, dans la montagne, une jeune femme traquée et 
blessée par balle tombe dans un ravin. Le lendemain, Alex Hugo 
et Angelo Batalla découvrent un nourrisson dans son couffin devant la 
police rurale. Tout en veillant sur le bébé, Alex cherche à savoir s’il s’agit 
de l’enfant de la victime et si celle-ci a tenté de fuir son pays en traversant 
les Alpes à pied.

Après avoir passé la nuit ensemble, Alice et 
Max disent ne pas être prêts à s’engager 
dans une nouvelle relation. Pendant ce 

temps, Sharpe décide de saboter l’essai de Castro, ayant 

découvert que celle-ci avait produit de faux bilans prélimi-

naires de ses patients afin d’obtenir de meilleurs résultats sur 

l’efficacité de la molécule qu’elle testait.
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Voici 2 images identiques à première vue. Sauf que sur l’une des deux images, l’auteur 
a volontairement commis 7 erreurs. Le jeu consiste à observer les deux images afin de retrouver 

les erreurs. 

grille   n°2882
comment

jouer ?

solution  2881

Sur chaque ligne vous devez placer les chiffres de 1 à 9 sans les répéter.  Sur chaque colonne vous devez placer les 
chiffres de 1 à 9 sans les répéter aussi et dans chaque région de 9 cases, vous devez placer les chiffres de 1 à 9 sans les 
répéter. Un truc très pratique est d’éliminer les cases où votre chiffre ne peut se trouver. Pour gagner du temps, vous 
pouvez commencer par les chiffres les plus nombreux parmi ceux déjà inscrits dans la grille. Si vous ne savez pas quel 
chiffre inscrire dans votre case, à la suite de plusieurs éliminations de chiffres, vous pouvez inscrire des possibilités 
et plus le jeu avancera, vous allez voir si ces chiffres conviennent ou pas! Croyez-moi ce jeu est vraiment intéressant! 
Attention à ce que vos chiffres ne se répètent pas, sur aucune ligne ni dans chaque carré!

Jeu des 7 erreurs

Solution de la grille précédente
Horizontalement:
- avaliser
- moralise
- aurillac
- ite - eh - u
- gets - orl
- re - amuie
- i - aliene
- sso - ttc
- sert - tac
- alterego
- n - etirer
- ta - us - ss

Verticalement:

- amaigrissant

- voutee - sel - a

- arret - aorte

- lai - sal - tetu

- ille - mit - ris

- silhouetter

- esa - rincages

- reculee - cors

 grille de mots croisés
n°2882

Écouter de la musique 
pendant une heure 
chaque jour peut ré-
duire la douleur chro-
nique jusqu’à 21% et 
la dépression jusqu’à 
25% !

Des chercheurs amé-
ricains ont testé l’effet 
de la musique sur des 
patients qui ont une 
douleur chronique 
depuis des années. Les 
patients souffrent de 
maladies telles que la 
polyarthrite rhuma-
toïde, des problèmes de 
disque et de l’arthrose 
durant en moyenne six 
ans et demi.
Les chercheurs ont 
constaté que ceux 
qui ont écouté de la 
musique pendant une 
heure chaque jour 
durant une semaine 
avaient un niveau de 
douleur moins de 21% 
qui ceux qui n’ont pas 
écouté de la musique. 
De plus, ils ont conclu 
que la musique réduit 
aussi la dépression 
associée à la douleur 
chronique jusqu’à 
25%.
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Jeff Bridges : 

l’acteur de 71 ans qui lutte contre un lymphome donne 
de ses nouvelles

Pippa Middleton :

 la soeur de Kate Middleton est enceinte de son deuxième enfant

Beatrice d’York : 

la princesse en pleine polémique après avoir violé 
les mesures gouvernementales

Pippa Middleton, la petite 
soeur de la duchesse de Cam-
bridge, s’apprête à vivre un 
heureux événement : son 
mari James Matthews et elle 
attendent leur deuxième en-
fant !
Carnet rose chez les Middle-
ton. Non, Kate et William 
n’attendent pas de quatrième 
enfant. C’est la soeur cadette 
de la duchesse, Philippa Mid-
dleton, qui va bientôt être 
maman pour la seconde fois. 
Le média américain Page Six 
et son homologue britannique 
Daily Mail annoncent en 
effet ce lundi que la discrète 
mais très appréciée Pippa est 

enceinte de son deuxième en-
fant. La femme d’affaires de 
37 ans et son mari, l’ancien 
pilote de course James Mat-
thews, avaient déjà accueilli 
un petit Arthur Michael Wil-
liam le 15 octobre 2018. 
Un premier enfant choyé 
puisque ses parents lui font 
suivre... une thérapie depuis 
la naissance, pour l’aider 
notamment à mieux dormir 
expliquait sa maman l’année 
dernière dans une interview.

Tout le monde bientôt réuni ?
C’est en tout cas une nouvelle 
qui va ravir Kate Middleton, 
bien heureuse que ses enfants 

aient bientôt un nouveau cou-
sin ou une nouvelle cousine. 
D’autant plus que leur cousin 
Archie est désormais bien 
loin d’eux depuis le déména-
gement de Meghan et Harry 
aux Etats-Unis. Toujours se-
lon le média américain, Pippa 
et James seraient d’ailleurs 
sur le point de faire l’acquisi-
tion d’une grande propriété... 
non loin de celle du duc et de 
la duchesse de Cambridge. 
«Pippa et James sont ravis 
c’est une excellente nouvelle 
en plein milieu d’une année 
difficile. Toute la famille 
est aux anges» a confié une 
source proche de la famille 

Matthews. Reste à savoir 
si Kate Middleton viendra, 
cette fois, lui rendre visite à 
la maternité. Pour rappel, la 
duchesse de Cambridge avait 
décidé de ne pas venir la voir 

après la naissance d’Arthur, 
histoire de ne pas voler la 
vedette à sa petite soeur. La 
classe des Middleton une 
nouvelle fois au rendez-vous 
dans quelques mois ?

La princesse Beatrice d’York 
est dans le feu des critiques 
au Royaume-Uni. La fille du 
prince Andrew et de Sarah 
Ferguson a été aperçue parti-
cipant à un dîner entre amis 
dans un restaurant, alors que 
les mesures sanitaires en vi-
gueur ne le permettent pas.
Les princesses d’York font de 

nouveau parler d’elles. L’été 
dernier, on les avait quittées 
au mariage (maintes fois re-
poussé) de l’aînée Beatrice 
avec Edoardo Mapelli Moz-
zi, au cours duquel Eugénie 
avait adressé un message très 
touchant à sa grande soeur. 
Ce week-end, c’est de nou-
veau la plus jeune des filles 

du prince Andrew qui a fait 
la Une. Eugénie et son mari 
Jack Brooksbank ont en effet 
quitté précipitamment Frog-
more Cottage, la demeure du 
prince Harry et de Meghan 
Markle que le couple leur 
avaient prêtée pour que la 
princesse passe sa grossesse 
au calme. Aujourd’hui, Bea-

trice fait carrément polé-
mique au Royaume-Uni. 
La princesse a en effet été 
surprise dans un chic res-
taurant londonien, Isabel, 
en compagnie de plusieurs 
amis. Pourtant, des mesures 
sanitaires sont toujours en 
place au Royaume-Uni pour 
lutter contre l’épidémie de 

coronavirus, malgré le début 

de la campagne de vaccina-

tion. Parmi ces règles, l’une 

d’elle interdit les rassemble-

ments dans les lieux publics, 

notamment les restaurants. 

Seules les familles peuvent 

s’asseoir à une même table.

Le 20 octobre dernier, 
le légendaire acteur 
américain Jeff Bridges 

annonçait sur les réseaux so-
ciaux à ses fans très inquiets 
qu’il souffrait d’un lym-
phome. Ce 14 décembre, le 
comédien a publié une mise 
à jour concernant son état de 
santé, photo à l’appui. Pour 
ses abonnés, l’inquiétude 
reste de mise…
Lorsque le 20 octobre Jeff 
Bridges annonce sur les ré-
seaux sociaux être atteint d’un 
cancer c’est un choc pour lui 
mais aussi pour les fans de 
l’interprète du Dude du Big 
Lebowski. Très rapidement, 
l’acteur assure ses fans de sa 
combativité face à la mala-
die « On m’a diagnostiqué un 
lymphome. Bien que ce soit 
une maladie grave, je me sens 
chanceux d’avoir une excel-

lente équipe de médecins et 
le pronostic est bon, je com-
mence un traitement et vous 
tiendrai au courant de com-
ment se passe ma convales-
cence », avait-il indiqué.

Les traits marqués par 
l’épreuve

Et le comédien a tenu parole. 
Quelques jours après le ter-
rible diagnostic, Jeff Bridges 
posait avec humour en tenue 
d’hôpital comme s’il venait 
de recevoir un Oscar avec la 
machine qui lui dispensait son 
traitement. L’acteur analysait 
l’évènement avec philoso-
phie. « Ce truc du cancer ça 
a fait émerger le sentiment 
d’être précieux, de la grati-
tude et du bon vieil amour 
dans sa forme la plus pure », 
avait-il indiqué « Ça m’enve-
loppe et bon sang j’apprécie 
vraiment. C’est contagieux 

tout cet amour, comme une 
sorte de virus positif », avait-
il déclaré à ses fans alors qu’il 
était submergé par les milliers 
de marques d’affection et de 
soutien reçues depuis son an-
nonce.
Après de nombreuses se-

maines de silence qui ont 
inquiété ses fans, le fils du re-
gretté Lloyd Bridges est réap-
paru sur Instagram 10 jours 
après avoir fêté son anniver-
saire. Il a dévoilé un cliché 
sur lequel il apparaît mécon-
naissable, souriant mais les 

traits marqués, sans sa longue 
et splendide chevelure et 
avec un adorable toutou sur 
les genoux. En légende, il a 
fait le bilan de ses semaines 
d’absence : « Dernières nou-
velles : Je me sens bien, je 
me suis rasé la tête, j’ai un 
nouveau bébé chien, Monty, 
j’ai fêté mes 71 ans » . Jeff 
Bridges avait à peine fini de 
publier son post qu’il crou-
lait déjà sous les réponses de 
ses fans. « Sois fort mec » , « 
On t’aime reviens-nous vite » 
, « Je te souhaite de l’amour 
de la lumière et la guérison 
», pouvait-on lire entre autres 
commentaires. Une aide pré-
cieuse sans doute pour traver-
ser l’épreuve...
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Scandale à l’hôpital de Kouba :

Un médecin payé 18 mois tout en étant absent, 
Benbouzid frappe lourdement

Gros scandale à 
l’hôpital de Kouba, 
‘’Bachir Mentouri’’. 

Une doctoresse se trouvant 
à l’étranger depuis 18 mois, 
voyait son salaire, y compris 
primes et indemnités, 
maintenu pendant toute cette 
période.
Alerté, le ministre de la 
Santé, Abderrahamane 
Benbouzid, a de sitôt pris des 
mesures lourdes à l’encontre 
d’un grand nombre de 
responsables de l’hôpital.
Ainsi, le  directeur général 
(Dg) et nombre de cadres 
de l’établissement public 
hospitalier (EPH), Bachir 
Mentouri de Kouba, ont été 
relevés de leurs fonctions, 

a indiqué, hier mardi, un 
communiqué du ministère de 
la Santé, de la Population et 
de la Réforme hospitalière.
«Le ministre de la Santé, de la 
Population et de la Réforme 

hospitalière, Abderrahmane 
Benbouzid, avait ordonné aux  
cadres de l’administration 
centrale d’effectuer une 
inspection à cet EPH, laquelle 
a permis de détecter une série 

d’anomalies dans la gestion 
et l’organisation de certains 
responsables au niveau de 
cet EPH», a précisé la même 
source.
«A l’issue des enquêtes sur 
le terrain et de l’investigation 
administrative menées au 
niveau du même EPH, il a 
été relevé qu’une femme 
médecin généraliste exerçant 
au service des urgences 
médicales était absente 
depuis dix-huit (18) mois 
(se trouvant à l’étranger) 
mais percevait la totalité de 
son salaire avec primes et 
allocations (de rendement, de 
permanence et de Covid-19) 
et avait bénéficié du congé 
annuel».

Suite à quoi, le ministre 
a décidé de «mettre fin 
aux fonctions du directeur 
général de l’EPH, du chef 
du service des urgences 
médico-chirurgicales et du 
sous-directeur des ressources 
humaines et de révoquer le 
médecin en question  qui 
restituera la totalité des 
salaires perçus au profit du 
Trésor public», a ajouté la 
même source.
L’enquête se poursuit 
pour «déterminer les 
tenants et aboutissants et 
circonstances de l’affaire afin 
d’identifier et de dévoiler 
d’autres éventuelles parties 
impliquées», a conclu le 
communiqué.

Port de Bouharoun :

Les cinq marins portés disparus retrouvés sains et saufs 

43 start-ups prendront part à la 
2ème édition « Algéria Startup Challenge »

Les cinq marins 
originaires de la 
Wilaya de Tipasa  

sont revenus hier  mardi 
en fin de matinées saines 
et sauves au port de 
Bouharoun, où ils sont 
accueillis par des centaines 
de citoyens et des membres 
de leurs familles, heureux 
de les retrouver. 
Ces cinq marins disparus 

depuis deux jours à bord de 
leur «chalutier Abou Seif 
«,  au cours de leur sortie 
au large,  ont été localisés 
dans la soirée de lundi à 
mardi par les éléments 
de la Protection  qui ont 
pu établir avec eux une 
liaison..
La disparition de ces 
cinq marins a provoqué 
une onde de choc dans la 

famille des pêcheurs de la 
région, provoquant un élan 
de solidarité qui a trouvé un 
large prolongement sur les 
réseaux sociaux.
Une fois de retour sur la 
terre ferme et après avoir  
échangé avec leurs parents 
et leurs amis, les maris sont 
dirigés à bord d’un véhicule 
de la protection civile pour 
les premiers soins.

Plus d’une quarantaine 
de jeunes start-ups 
porteuses de projets 

innovants vont participer, 
samedi prochain à Alger à la 
deuxième édition «Algéria 
Startup Challenge» (ASC), 
a-t-on appris lundi auprès des 
organisateurs.
Organisé par l’incubateur de 
Startup «Capcowork» sous 
le parrainage du ministère 
délégué des Start-ups et de 
l’Economie de la connaissance 
auprès du Premier ministre, 
cette deuxième édition a 
pour ambition d’être le 
tremplin et l’accélérateur de 
projets innovants ainsi qu’un 
véritable «shaker « social et 

professionnel.
Ce parrainage offrira 
aux six (6) start-ups 
lauréates une garantie 
de signature des contrats 
dans chaque thématique 

avec les ministères et les 
administrations publiques 
concernés, a expliqué à l’APS 
l’organisateur du programme 
ASC, M. Abdelfatah Harizi.
«Ces six startups auront 

également accès aux 
dispositifs de financements 
auprès de fond 
d’investissement qui sera 
prochainement créé pour 
les start-ups et elles seront 
accompagnées par une 
délégation ministérielle tout 
au long du programme», a 
ajouté M.Harizi.
Selon un communiqué 
de Capcowork, Il y’aura 
parmi les thématiques qui 
seront traitées lors de cette 
deuxième édition l’économie 
circulaire, l’entrepreneuriat 
social, le E-gouvernement, 
le Tourisme, la Télémédecine 
et le traitement des dossiers 
ainsi que la logistique, la 

distribution et le transport.
CapCowork est un 
incubateur de startups dédié 
à la création d’un écosystème 
entrepreneurial innovant dont 
la dynamique repose sur la 
promotion et l’encadrement 
de la jeunesse algérienne 
avec le soutien des acteurs 
économiques locaux.
Quant à Algeria Startup 
Challenge (ASC), c’est un 
programme qui a pour but de 
booster les porteurs de projets 
ayant des idées de startup et 
autres solutions innovantes 
visant à améliorer le quotidien 
du consommateur Algérien 
ainsi que le développement 
de l’économie collaborative.


